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Ala Nou
DEUX CRANDS.INCENDIES.....

Portes immonses

Finsiours centaines de familles sur lo
pavé

Nouvelle-Orléans, 8—Un désastreux
incendie à éclaté co matin, à 10.30 hrs
dans quelques ballots de coton déposés
sur le trottoir en: face de la ‘fire proof
ress,” sur la ruo North front, au coin
ea rues Race ot Grange. L'alarme a

été donnée par ceux qui ont aperçu les
premiers de la fuinéo qui s'échappait
des balles de coton et les pompiers se
sont portés surle théâtre l'incendie
avec une grande célérité, mais le vent
était si violent ot le coton si acc que lu
feu a pris des proportions immenses
en poud'instante et les flammes w'éle-
vaiont à une grande hauteur. Lo feu
so communiqua bientôt à la bâtirso
qui en fut Bientôt envoloppée, Il
avait dans In ** firo proof press” envi.
ron (0,000 balles dont une partie a pu
tire sauvée.
Le feu se communiqua À une deuxib-

“ me batisec1pole Indepondanco preas.
Ji y avait dans la cour environ 10,000
halles de coton qui ont été consumées.
Environ 20,000 balles de coton cent été
détruites à Ia dernière presse appeldo
“Orleans press.”
La perte totale en coton se chiffre

par $2,000,000 et $2,200,000. La perte
des presses et hangars cst estimée à

Pendant que les pompiers travail-
lalent à éteindre cet incendie au coin
des rues Terpsicoro ut Peters, les murs
s’écroutèrent et la foule vit avec hov-
reur les hommes tomber avec la musse
de pierre. Ilu ont été sauvés prompte-
ment, wals plusieurs sont blessés griè-
vement.
Un autre incendie éclata dans la

partie de la ville comprise dans le car-
ré borné par les ruas Laurel, Annun-
ciation, Second et Third.
Ie feu se propagea avec une rapidité

extraordinaire, alimenté qu’il était par
un vent de tempéie et bientôt quatre
carrés furent cnveloppés pat les flum-
mes qui dévoraientles irkisons en bois,
comme si elles avaient étéen papier. La
plupart des maisons étaient petites,
mals quelques-uues étaient de très
jolies résidences. Plusieurs contuines
do familles sont sur le pavé. Dans un
grand nombre de cas tout a été con-
sumé, contenant et contenu. Les per-
tes sont d’environ $250,000. On pense
que le plupart des maisons étaient
assurées.
Cette partie de la Nouvelle-Orléans

présente un aapect de désolation, diffi-
cile à décrire, LA où l’on voyait une
agglomération de belles résidences, il
N'y à plus que des cheminées et des
ruines fumantes.

LA TEMPERATURE

Toronto, 3—11 p. m.
Pendant. la journée de sumedi, le

centre de la tempête s'est transpurté
du Minnesota vers l'Est jusqu'au golfe
St Laurent, causant des vents forts du
sud-ouest, avec bean temps plus chaud
depuis Ontario jusqu'd la Nouvelle-
Ecosse, Au Nord-Ouest, le tcinps a
été beau et frais. Ce soir, il Ÿ a uns
autre tempête importante au Kansas,
se mouvant vers l'est,
Température minimum et maximum

Medecine Hat, 81-52; Swift Ourrent,
242; Winnipeg, 18-84 ; Toronto, 42-61;
Montréal, 46-52; Québec, 38-46; Hali-
fax, 38-62.

Probabilités pour les prochaines 24
heures

Haut du St Laurent — Temps cou-
vert suivi de pluie, température un
peu plus basse.

RESUME TELEGRAPHIQUE

Une dépêche de Vienne mande que
la famine se propage dans le nord de la
Mongrie, 2000 personnes prés de Mun.
kacs ont été sans provisions pendant
un mois, On rapporte plusieurs morts
par la faim. Dans 50 communes la mmi-
sère est extrême.
—Le détectiveBlack'estnrrivésamedi,

à Winnipeg veoant de Tosonto, Il a
amend avec lui le ** Dr” Bennett Cook,
qui passera trols mois en prison pour
avoir pratiqué la médecine illégale-
ment.
—M.H. H, Olutte, député provincial

d'Annapolis, N.-K., est mort vendredi
soir,
—La Banque Jacques-Cartier ouvrira

Yne succursale à Ilull au mois de juin.
—Lu République: Argentine n rejeté

lo traité de réciptocité dè M. Blaine
proféraut le marché européen à celui
es Etats-Unis,
1ya en Obine un_immense jardin

d'une superficie de 50,000 milles carrés,
c'est-à-dire plus que l'étoridue des
Etaté de New-York et Pensylvanio
réunis,
De l'Ecénement :
MM. de Boucherville et Fignn n'ont

pas assisté au banquet/de Montréal,
parce qu® tous deux étaient gravement
indisposés, et. toutes les histoires fa-
riquées pour essdyér de fuire croire

an public qua ces deux messieurs se
sont ubstenns pour des raisons poli-
tiques, ne sont que des racontars, pro-
duits de l'imagination enflèvre des fa-
bricantsde nouvelles à sensation.
—M, Josoph Bouvier, candidat répu-

hlicain pour ln législature du Rhode
Island, est né à Saint-Simon, P.Q. Il
fit ses études an collège de Saint-Hya-
cinthe, ct émigra aux Etats-Unis on

où il est devenu, depuis plusieurs
années, un de nos marchands les plus
£R vue do la Nouvelle-Augleterre. Il
fut le premier Canadien élu à une char-
faPublique (conseiller) dans le Rhode-

—Zndkiel,

 

  

 

l'astrologuo anglais, a
trouvé quelque part dans les nôtres un
Message lui disant qu’uno impératrice
ou une reinemourra en novembre 1893,
—A part du parlement fédéral, il ya

auCent: x legislatures eu session
A n. Bientôt on aura sel'Ile du Prince-Edouard, ph
1 —Lo budget du gouvernementfran-
tançais pour 1893, se présente ainsi:
Recettes... .8,218,158,222 frepenses!!! 11 18,817,GO1,48S fre

Excédent 407,184 fra
—Alex, Meilleur, aiguilleur du Pacifique, à Hull, of ME dogare, ont été amenés samedi.À depre

  

   

 

s….vencuas

son du district,

 

Tous deux ont été arrôtés sur l'ordre
du coroner, surl’accusation d'hornicide.
Leur avocat, M. Rochon, à présenté

une requête audue Mailhot, pour les
foire admettre àcaution,
~Le steamer “Parisian” venant de

Liverpool, est arrivé samedi soir à
‘Halifax, 11 avait & son bord plus de
neuf cents passagers,
:--MM. C. A. Scott et J. G. Scott, du
chemin de fer du lac St Jean, ont eu
une entrevue avec le miristro des che-
mins de fer, M. Maggart, et lui ont
demaudé une augmentation de lu sub-
vention accordée au chemin susdit.

INCENDIES CONSIDERABLES

Lo fou au marche Bonsecours

   

Plusiours porpicrs blsavés et asphyxiés

Nos pompiers n’oublicront pas de
longtemps la journée d'hier ; elle fera
époque dansl'histoire de leur vie, épo-
que douloureuse pour us certain nom-
bre. Rarement nous avons vu tant
d'incendies ia même journée, et chose
extraordinaire, ces incendies ont ra-
vagé dans un cercle assez restreint et
presque à ln même heure. On dirait
qu'une main criminelle à passé par là.
A 10 loures de l’avant-midi, le feu se

communiqua d'abord dans une écurie
en arrière du tnagasin de M. Hurtibise,
80 rue Saint-Vincent, Cette écurie a été
complètementdétruite et lesdomuniges
sont considérables.
A 11 heures, autre Incendie dans lea

hangars de M. J. L. Cassidy, 330 rue
Saint-Paul.
Dommages considérahles.
A 11.:0 heures les pompiers étaient

appelés chez MM. Mongenais ct Boi-
vin, 338 rue St Paul. feu s’était
également communiqué dans les ban-
fura et les dommages s'élèvent à plu-
sieurs 1nilliers de piustres.
À midi, le feu se déclarait chez M.

Ives, 253 rue Montcalm.
Enfin à midi et 40 minutes, les pom-

piers étaient appelés au marché Bonse-
cours. Lo feu paraissait s'être déclaré
à l’étal de M. J. Charlebois. L'incendie
fut bientôt inaîtrisé et les poinpiers
retournèrent À leur poste mais à hrs
ils furent rappelés nu même endroit.
Cette fois l'incendie ‘avait pris des

proportions alarmuantes et l’on crut un
moment que c'en était fait du marché
Bonsecours. Le feu avait originé dans
le soubassoment du marché, occupé par
des marchands do beurre, de fromage,
de tabacetde fruits. Uue fumée épaisse
s'échappuit des fenêtres et des portes et
les premicrs pompiers qui entreprirent
do pénétrer dans le soubrssewent tom.
bèrent aussitôt asphyxiés.
Les awshulances de l'hôpital Général

et de l’hôpital Notre-Daise furent ap-
elées en toute hâte et transportèrent
es pauvres pompiers soit à leur rési-
dence, soit aux différents postes. Ceux
qui parsissaient lo plus en danger fu-
rent transportés aux hôpitaux.
Comme la chose s'sxplique facile-

ment, une fonle énorme envirounait
le marché, et In police eut beaucoup de
difficultés à maintonirl'ordre.
Le va et vient des ambulances ne

faisait, naturellemont, qu’exciter les
curieux.
Un pompier, du nom de Lambert,

poste No. 8 fut blessé assez griève-
ment en tombant d’une échelle. Ila
unc échymose à la hanche. M fut im-
médiatement transporté à l'hôpital.
Voici les noms des pompiers qui ont

été transportés aux hôpitaux : Le sous-
chef Jackson, le capitaine Saint-Pierre,
voste No. 8; Charpent'er, Reynolds et
McKorkick, poste No 7; O. Dagenuis,
poste No 4; Wilson, poste No 14.
Leur état était très grave, et ces mal-

heureux n’out repris-connaissance que
plusieurs heures après,
Une foule d'autres pompiers dont

l’asphyxie était plus ou moins grave,
ont été transportés chez eux ou aux
différents postes:
Les ambulances ont stationné aux

environs du marché jusqu'à 7 heures,
alors que les pompiers se rendirent
mnîtres de l'iucendie.
Aupuste No 2, le capitaine J. B. Nnud

de in pompe chimique, formait Ia ré-
serve avec quelques hormmes, prêts à
courir au secours des autres et à les
remplacer nu besoin.
Parmi les commerçants du marché

qui ont éprouvé des dommages, nous
mentionnerous les noms de MM. C.
Brodeur, A. Lord, J. Savard, L. Rol-
land, D. Saint-Onge, J. B. Cham-
pagne, ctc.
Sainte-Cnnégonde n’a pas été épar-

gnée, non plus.
Un incendie a éclaté d'une manière

inconnue dans le grenier d'un bangar
de la rue Richelieu,
Les flammes se sont propagées à la

rue Delisla et ont dévoré quatre han-
ars et une maison appartenant à M,

Delisle, consciller. Un magnifique che-
val appartenant à M. À.
péri dans les flammes,

. M. Lefebvre, épicler ct Mme
Carrol), souffrent des pertes assez cou-
sidérables.
La brigade de Ste Cunégonde, sous

les ordres du chef Pagé et du sous-chef
Oousineau, aidée des pompiers de St
Honri, a contrôlé l'incendie qui mena-
çait de prendre des proportions alar-
mantes.
Les pompiers des deux municipalités

méritent des (élicitutions pourl'habi-
leté qu’ils ont déployée. Les citoyens
de Ste Cunégonde remercient spéciale-
ment M. Massey d'avoir prêté main-
forte à son confrère, le chef Pagé.

" UN INCIDENT
Au comité do chomin de fer électrique

contro les immunité .Uno sortie Seas pit s dos ins

Une joune femmic avec deux jolis en-
fants est allée voir le maire dernière-
mentet il les a amenés avec leur mère
devant les membres du comité de che-
min de fer électrique afin qu'elle pit
s’expliquer elle-môme et obtonir quel-
ques secours pécuniaires. Elle a dit
qu’elle venait do Fall River, Mass.
qu'elle était malade, sans argent et
sans ouvrages. maire voulut lui
donner de l'argent et un billet. L’éche-
vin Villeneuve s'offrit à lui procurer
un emploi immédiatementà la fllature
de coton. Le maire rappela qu'elle
était malade et qu’il lui fallait pour-
voir à ses enfants parce qu'elle n'avait
u les faire admettre dans aucune ins-
itution de charité.
* l’ourquoi s’est écrié l’échovin Pré-

fontaine, cxemptons-nous de taxes cos
institutions charitables, si elles ne vèu-
lent pas soutenir les pauvres de cette
ville et qu’elles refusent même de
rendre deuxjeunes enfantsen santé?
‘exemptiun de taxes cn cette ville

s'élève $22,000,000. Il faudrait taxer

Desjordins, a

 

toutes les propriétés snna distinction.
Je ne vois pas pourquoi de riches cor-
porations telles que celles des comrnu-
nautés ou églises seraient exemptes de
yor leur juste part de taxes car elles
jouissent autant que toutes autres des
énéfices et des nvantages qui dérivent

de l'idmivietration civ que. J'ai déjà
parlé de la chose plusieurs fois et gur-
tout dernièrement devant le comité des,
présidente " :
Après cette sortie, le maire donna

$1 à lu femme et il promit qu'il ferait
quelque chose pourelle.
Nous n'avons pas besnin de dire que

cette boutade de M. Préfontuine est
tout à fait inconvenante, D'abord il ne
s'ugissait point d’un cas de misère dans
la ville, mais d’une personne qui arri-
vait des Etats-Unis : ensuite si Je botil-
lant échevin voulait se donaer la peine
de visiter nos établissements de charité
catholiques, il verrait qu'ils sont rem-
plis et que seul le dévotiement de nos
lonues eœurs peut parvenir à soulager.

reux avec les minimes ressources que
leur procure la charité publique. Parler
d'imposer des taxes à de tuis établisse-
ments, c’est tenir le lungage des radi-
caux ; car ce serait itmposer la charité
publique, en tarir les sources et rejeter
sur l'administration municipale les
œuvres que ces établissements accou-
plissent presque sans secours. Nous
aimons À croire que ces paroles ont été
irréfléchies et seront retirées.
La même femmeest revenue ce matin
à la chambre du maire. Le chef de po-
licen dit à M. MeSbane qu’il serait
inutile d'envoyer cotte femme aux
Etate-Unis. Les autorités amércnines,
dit-il, nous ont déjà renvoyé des
pauvres que nous avions envoyés lit.
Il faut bue les gens qu'on envoie aux
Etats-Unis aient des moyens de subsis-
tance,
Le Maire est d'opinion que cette

pauvre femme peut gagner sa vie
comme elle leïdit: qu'elle a d'ailleurs
des frères à Fali River, prêts à la rece-
voir et que les autorirés américaines
ne la renverraient pas à Montréal.
Le colunel Hughes promet qu'il s’in-

formera de la chose auprès du consul
américain avant que la ville paie le
le passage de la femme.

 

NOMINATION MUNICIPALE

Un nouvel assistant-ingéniour de la cité

Le comitédes chemins réunice matin
sous la présidence de M. Préfontaine,
pour discuter la question des pavages
permanents, à résolu de recommander
au conseil, que M. Barlow, du départe-
ment des chemins, soit nommé assis-
tant-ingéuieur de In cité.
M. Barlow fait sans nomination, la

besogne d'assistant ingénieur depuis
la démission de M. Luvallée parti au
Brésil l'an dernier.
Le comité noimmera lui-même M.

Marien en reimplacement de M. Barlow
si le conseil nomme ce dernier assis-
tant inspecteur dela cité.

LA REVUE CANADIENNE

Sommaire du mots do février

Nous nvuns sous les yeux la dernière
livraison do la Herve Canadienne,
mois de février dernier, et nous y lisons
le sommairo suivant:

I. M. Adrien de Bonpart, XXX.
IT, Cantique à St l'rançois Navier

(poësi)., P. Delaporte, S.J.
111, Les grands travaux des mo-

dernes comparés à ceux des anciens.
P. Colonnier.

V. A * L'œuvre et à 'Epreuve. H.
E, Tourigny.
V. L'héritage de la Révolution fran.

çaise. Wilbrod Pagnuclo.
V1. Varia. De Q
VIT. Les deux Frères (fin). Marin de

Livonnière.
C’est un numéro intéressant de cette

revue littéraire—la doyenne de nos

 

revites—et qui est destinée À être nn
uide pour [histoire des lettres cana-
icnnes.

—En grandissant trop vite, les en-
fante deviennent faibles ou amaigris
pour cause de quelques maladies negli-
gées. Ils n’en mourront pas si vous
employez 'Emulsion Dukehart AlHuile
de Foie de Morue et Malt. Cela leur
assurera une longue vies

Economisez votre argent
En venant acheter immédiatement

vos fourrures aux plus bas prix à la
rande maison Chas. Desjardins & Cie,
fi Ste-Catherine. 31, 1, 4, 5+h 0

—SI UNE FOIS vous faites l’essai des
Petites Pilules de Carter pourle Foie,
pour le mal de tête, l'excès de bile ouIn
constipation, Vous ne pourrez plus vous
en dispenser, Elles sont purement vé-
gétzles, petites et faciles à prendre.
N'outliez pas cela,

“August
Flower”

Comment est-il? — Il se sent mal à
l'aise, il fait constamment des essais,

sc condamnantà la diète, adoptant des

régimes étranges. et changeant Ia
nourriture, les plats, les heures des re-
pas, et enfin sa manière de vivre—
“August Flower”est le remède.

 

 

 

Comment est-il ?—Parfois il res-
sent un appétit vorace, insatinble, com-
plètement inexplicable, contraire aux

lois de la nature et contraire à la santé.

—“August Flower” est le remède.
 

Commont ost-il? — Il ne ressent
aucune envie de se mettre à table et
quand il y est il no ressent aucun goQt
pour aucun des mets qui y sont scrvis.
August Flower” est le Remdde.

 

mment est-il? — Après avoir
éprouvé cetappétit anormal, il éprou-
ve une borreur complète pour toute
nourriture comme si une bouchée de-
vait le tuer.—**Augast Flower” est
le remade, .

———m:acer

. t est-il? — Ses intestins
sontirréguliors ct il a des selles particu-
lières.— August Flower” est lekre- | mède.

un nombre si considérable de malheu-‘

REPRODUCTION

b'OU VIENT LA DYNAMITE
La justice divine n In main sur

les vociétés connne sur les indivi-
dus Sa règle est d'en exiger tout
ce qui lui est dû.
Un devoir ost une dette. Celui

qui péche ne remplit pas sun de-
Voir, ne paie pas sa dette. Ja jus-
tice divine Ini dit: tu payeras d'u-
ue autre nantère, on de gré par la
pénitence, ou de force par les châ-
timents,

Si dimanche dernier il ya ou
vingt millions de Français à man-
quer la messe, C'est vingt millions
de messes qui restent dues. Il fau-
dra en donner l'équivalent d'uno
façon ou de l'autre.
La pénitence se fait en ce monde

pour les peuples comme pour les
individus. Pourlès châtiments, ils
sont iniligés aux individus en ce
monde ou dans, l'autre ; mais les
puuples qui n'ont pas de survivan-
ce ne peuvent ôtre châtiés que dans
la vie présente. ;

C'est lo démon, ministre de la.
justice divine, qui est chargé de
faire payer les peuples coupables.
Pourquoi? Parce que celui qui pè-
che dit & Dieu: Je ne veux pas
vous obéir, je préfère votre enne-
mi.
—Eh bien tu l'auras pour maître.

Celui qui commet le péché, dit
l’I£vai:gile, devient l’esclave du dé-
mon. Et le démon n pour loi de pu-
nir chacun par où il a péché.

Généralement, Dieu accorde un
répit aux peuples prévaricateurs,
avant de laisser au démon pleine
liberté d'agir coutre eux. I) veut,
dans sa bonté, donner aux coupa-
bles le temps de pnyer, s'ils le vou-
lent par la pénitence valontaire.
Souveut même il avertit. Le

monde fut prévenu du déluge cent
ans auparvant, mais il refusa la
la pénitence. Ninivo fut avertie six
jours d’avanceet elle expin.
Avaut In Mévolution, In France

fut prévenu cent ans d'uvance,
mais elle anima mieux se vautrer
aux pieds de Valtaire que de se
prosterner aux pieds du Sacré-
Cœur. En 1870;le; Français avaient
été avertis'12 Aüs àl'avance par
Notre-Dame de Lourdes; mais ils
avaient refnes l'expiation sponta-
née, ils ont payé parles désastres
de la guerre étrangère et de
guerre civile.

Les Anglais avaient calculé
qu'ils avaient dû gagner cinq mil-
liards par le trayail du dimanche.
Co fut juste lo chiffre de l’indem-
nité do guerre, et les autres dépen-
ses s'élevèrent à Une somme égale.
Depuis lors, que do péchés! que

de crimes! que d'attentats contre
Dieu ot son Christ, concre l'Eglise
et les âmes! Ce sont de nouveaux
droits donnés au démoii sur eux.
11 est le maître de la France et il
agit contre elle.
Les grands coupables sont les

députés, sénateurs ct miuistrs, qui
so sont faits perséenteurs de I'Egli-
se, bien plus encore quo les jour-
nalistes dont l'enseignement impio
égare les foules.

Ce qui met le comble à là niesu-
1e, c’est leur projet tyrannique de
loi contre les associations. Aussi
le démon les châtie par l'associa-
tion des anarchistes.

1ls avaient égaré le peuple, dans
le sens de l'impiété, au nom de la
ecience et des progrès. C'est le pou-
plo égaré, impie, qui leur répond
avee les engins de la science et du
progrès.
La dynamite vient donc des per-

sécuteurs de l'Eglise, ou plutôt du
démon auquel ils se sont livrés paz
leur alice.

Le Sacré-Cœur, qui voudrait
nous sauver, attendait pour voir
si l'arméo expiatoire allait se for-
raer : (J'ai cherché un homme qui
voulut bien s'opposer comme un
mur entre In terre et moi.)

Mais qui renonce à la Vie sen-
suelle ot mondaine? Qui se dé-
pouille et se mortific? Qui s'atta-
che à la croisade de péuitences et
do prières comme le naufragé à la
dernièro épave du navire.

Faut-il que l'expiation soit four-
nie par les conpables? Non. Jésus
n'a-t-il pas payé pour les pé-
choeurs? Les fimes les plus pures
sontles plus précieuses. Les âmes
apostoliques ne le sont pas moins,
car J& couversion d’un pécheurest
uno diminution de Ia puissance du
démon sur nous.
Debout done, Vous qui pouvez

parler aux hommes et les sancti-
fior. Mais surtout, à genoux, tous
à genoux, pour parler à Dieu dans
I'humilintion de la penitence.
Les catholiques de France au-

raient-ils mains d'esprit que les
païens de Ninive;
 

 

Guérison d'une Bronohite Gravo

Souffrant depuis longtomps d'une
toux opiniâtre qui mo Inissait peu de
repos, on me congeilla d'essuyer ie Si-
rop de Térobenthine du Dr Laviolette,
Après l'isagé’ de quelques bouteilles la
toux n complètement disparu.

Philomène Roger, Tertiaire.
Asile de-lu Providence, coin des rues

St-Hubert et Ste Catherine. 
i. 2  

REMEDE NATUREL POURLES.

Hysterice, Dause do St. Vite,
Maladies Norveuses, Hypoe
condrie, Melancolie, Ine-
bricte, Insomuio, IXtour-
dissenient, Debilite du
corvean et de la mo-
elle epintere, &c.
 

Cette médecine agit directement aur les
centres nerveux, culimant toute irritation et
augmentant l'effusion et la force du fluide
nerveux. Elle est parfeltement inoffensive
et nc icisse aucun effet désagréable.

 

= Maladie Disparue.
Le Rév, H, MeDonough, de Lowell, Mazz, rend

le térolgnage rulvant: M y à un cas dont j'aiceu
conuuinsance, et suls très content de profi de
l'occasion présente de prendre sur mol-intine de
fuite commettre l'immense bien produit par Le Toni-
que Nerveux de Koenig, sur unc jeune demoiselle
atteinte d'une maladie nerveure dès son enfance.
Sur ma recomriandation, elie sc procura le remède
ou tunique, ot dcpuls trois mois qu'’uile en fait
srage cuscenvul- ions éplieptiques auxquelles elle
tutel longtemps sujette, ont entièrement disparu.

Une Lettre de Montreal,
Publiée par lo True Witness and Chronicle, Mont.

réal, Canada, le 24 octobre 3853.
- Nous nvons reçu une lettre d'un de nos citoyens
lesuucuxennaus de Montréal, M. IL. Bolsvert, le-
quel Écrit: Quo sur recommandation du Très Rév.
%t, Marchand, de Drummondville, I’. Q., de faire
usage de votre Tonique Nerveux, vu qu'il était
attaqué de la maladie la plus épouvantable ct difi-
clle guérir: l'Epliopsie—est aujourd'hui fier de
mentionner que quelques bouteilles de ce Tealque
Nerveux du §%re Koenig l'ont entièrement guéri
après des épreuves d'une période dc huit ans, et
recommande detnutsonceur aux malades souffrant
de n°iraporte quelle maladie nerveuse, d'essayer ze
remède. st

 

td

—Un livro précieux sur
les Malndics Norveuses
envoyé Gratnitomonutet
fino adresse quelconque à

des patients Pauvres peuvont aussi obtonir
ectto Méd- cine gratuitement,

Co remèdoa été préparé par le Rer, Pasteur
Rocmg, do Fort Wayne, Ind., depais 1576, ob
Hest préparé aujourd'hui sous aa direction
par

KOENIG MED, CO., Chicago, Ni.

En ventechezlos Pharmacions, $1la bau.
teille, 6 pour 85. Graudcs boutcilics, $1.74 G
bouteilles pour $9.

A vendrechos
ED. LEONARD,

Pharmacien
- LAURENT{13- RUE ST-LAURE TB,
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Uno bello Pean est uno toio qui duxo
toujours,

Creme Orientale, ou l'embel issement Magique
— Où DR T. FfLIX GOURAUD. —

© purifo aussi bion qu'elle embollttia po
En bucun auise ccomotique n'ehliondrs 3

cu resuitat,
    Ello tal

. araître
Je hâle los

ptachoa les
drousoûre ot

ont à la

tibiaLu puisse
en découvrir
Jen traocs,
Elle à scbl
léprours de
slannéesd'u:

vs EM) 3 tage, nul an
tacarticlo n'est aussi pou nulsible. N'accoptez
nucus article contrefait porrant le métno nom
Lo distingué Dr L A. nalose dità unodame
do haut ton (une patiente). “Comme loules les
damis en feront usage, fe la reconmande
comme la moins nuisible de toutes les prépare
tions tes pour la Peau” Uno bouteillo
durer& «ix mots cn en falsant usage chaquo
jour, La Poudre eubtile cnlave aus los pell-
cules supor/lus sansnuire À la peau,
FRED 1, HOPKINS Prop. 37 tirent Jono

Et N.Y. En vonte cher tous los drojmiistes ob
fes marchand» d'articles de fantnisio, dans tous
lcs Etats-Unis, au Canada st en Kurope.
23Prenez garde nux imitations, $1,000 docs.

compense à quiconque fera arréter un contre
acteur ct prouveru qu'il cn à vendu,

 

BREVET HEESON çÇ

Les Grilles pour Fournaise
— DITES —

SHAKING FURNACE G RATES
Evonomisant 1% à 20 pour cent dans

es Combuslibles.

10 POUR CENT CARAHTI
Essai gratuit à ceux qui fent usage de four.

nalses A vapour,
£9Demandez 1a clreulalreta

HEESON GRATE BAR CO
P. O., Boîto 1323, Montroal

 

ROBERGE & SHEPHERD
MACHINISTES

RUELLE WILITE" —123 RUE VITRE

Exécution de toutes rortss de travaux on ‘rs
Nous donnons uno attention speciale a lias
aLation ct réparation de machinerios,
Jhasais d'imprimeury faits sur coimmanda
Couteaux am ud alguives sur woulo ax
mutiquod ean.
Ou uyes ct machinas pour bijoutior 3% 3:
févres.
‘Toutes commandes exécutées prumptemons

ctà doe prix modérés i6-1an

R, CHANTELOUP
Fondeur en Fer el en Cuivre

Manufacturier de Cloches pour

Eglises, Couvents et Collèges.

fforloges et Cadrans pour Clochors ct Tourelles
Cloturos ot Balustrades oa for ot on fonta
Colonnes, Solives ot Portos do Voutos enaslys,
COuverturcs ois SWYrv rouge ob vu Wl dalvy:

 

n
InstrumentsTélégraphiquespourmalsons l'314

cation.

Apparoils Calorifères, ote., otc, ote.

587 à 593 RUE CRAIG, Montréal
. RARDIN, F. HURTUBISE

A.GÉ Propriétaire. Direcicur-tiérant,

 

A Dominion Steam Carpet

Bcatinx Co, No 11 ruoHor-

mine, N. H, Tabb, Gerant, Tolo.

bhono Bell 708 ot Fodorad 610, 
4

Attaque d’Eplicpsie, mal oadûoe,

 

LEGAL
PELLETIER & FONTAINZ

AVOCATS

NO IO& COTE LAMONTAONE BASSE-VILLi
QUEBEC

JHox, L. P. PRLLETIEN, La &, 58
À. FONTAINE L LL.

Lamothe & Trudel
AVOCATS

No 35 RUE ST _JACQUES, Mantra
Botte 1748 Bureau de Posts,
Telophione: No 15k 

ETABLIE EN 1367

L. W. T'elmosse & Cie.
[ES 

DFPSPEPSINB Guéritia Dy
Tu a Dyspepate

DYSPEPSING
Guerit I'Indigestion

DFSPEPSINB
GQuérit ta Platuosité

DYSPEPSIN3
Guérit lea Etuurdi L

DYSPEPSINE
Guérit 1e Lrûlement d'Estomas

DYSPEPSINE
Guértt les Maux de Tête

DYSPEPSINB
Guérit la Constipation

DYSPEPSINE
GQuérit les Maladies Billeuses.

DYSPRPSINE
LeGrand romèdcamé-icain pour la Dyspepsie

ct les maladies du Fole sous toutes leurs forines,
régulariso l'action de l'ertornac et dos organes
digeatila, 4 vendre par tous les Pharmadlens

te Conta la Boutellls
 

t&Pour 10 Mal do Dents faitss usago da
“STOP-IT' de Dawson.ta
 

w- Buccs’ Salon rs
troissant denotrepré

faies
is fol.

sure des
cameos’ VUSOD UsAZO
univeriol, seulemen’
81.75 La bouteills ¢
çompria Ra sa
Daguen
Nous avons touioars  

  

tbevenz LT couleur palurelle saus
tête, et Une autre pour les cure ct lo wal do
éent. Nona avons co plus Ja purgution de pou-
mons qui chasse le bio © donneuu sang 209
srande puro expalse, toute de very
FiatoatementEileestinfaillible et pout trs
priseen Loute siliscn, es vatajai
pars!aspt tous los woltTudis eb bMIDOU:sS dads
Unes autre oulonne
biune VroH, Lismanais & Lacroix, FILS

Li tline Miguonne Coin de lu ruo 3tElizata:n
 

 

 
NN EMPLOYEZ LA 7)

i 8 ’ .

OUR blanchir le TEINT, lui ren-
dro ou conserver sa couleur de

rose, fairo disparaître les ROUS-

SEURS, le MASQUE ect autres taches
de la PEAU.

Chez tous ics PITARMACIENS.

Prix: 50 cts,
 

+ A ©
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“GUARDIAN”
Compagnie dAssurance surla

Vie et contre l’Incendie
DE LONDRES ANGLETERR8

BJAULIE KN 1334

CAPITAL.» “ *  S:A0N000
FONDS INVESTIS  . . 21,700.00
Agents ménéraux ) ROBT SIMMS & CIE
vourle Canada JGro. DENHOLM, Mons,
Fulice dAssurance contre lo Fou asospes

No 45 rue St Saorement,

 

 

A. Desens + C. BRUNET.
Faisant affaires sous lc nom do

DRAPEAU. SAVIGNAC & Cit
140 ruo St Lauront, Montreal

Ferulanticrs, Plombiers, Couvreurs et
Poseurs d'Appareils de chauf)age

Astortiment tros varié et complet d'Ustenails
du çuisine, Couteliorie, Lampes Gazu-

Vers,Brackets, Glubes, elc., u des
prix trés-modérés,

Jis re chargent do tout ouvrage? tel quo Cou-
verture en ardolsh, en Ferblane, en ‘I'ole galva.
nirée, ct toutes expêces de réparations à des
rix Lrés modérés. Eptoia ite pour ja pose et
k réparage des fournAfées À l'eau chauds, à va.

ns, haute et basso rroexion, des Fournalsos à
Fair chaud et ces Fournatsus à l'eau chaude ot
à l'air chaod comoines

ED. MICHIELS,
A Malines, Belgiguo,

 

 

  

Conatruction 4 Xorlogos. d'Eslisos, Cou-
vonts. ChiAtonux, cte.

CARILLONS, Grands: HORLOUES réglées
par Véloctricita
 

urs de Gaucher & Trl 2)
IMPORTATEURS

EPICERIES, VINS, LIQUEURS,
CONSERVES ALIMENTAIRES, ETC.

87-80ruodosCommiscatros MONTREAL
1455£ÆThé ct Vin de mcese une apéciailté

D:J.G. A. GENDREAU
CHIRURGIEN-DENTISTE

No 20 RUE ST LAURENT
—

Fxtraction do dents sans donlerre par l‘étes
Heeotpar anepesteST Dentiere faits

rocodés us Doi
Télgphons2H - we

M. GARAND

 

Las 

 Pour circulaire, envoyer demandes

J. T. SCANLAN,
26-ruo SAINT-SACREMENT-28
Représentant pour lo Canada

AVIS

Avis est donné quo, à In Cemando d'un grand
nombro d'intéressés, 11 sera dew andé par In
Compagnie de Jésus, n In Léglslature do Que
dec, à sn prochaine session, un acte autorisant
l'alicnation d’uno cortaino partio de la Coamu-
no do Japrairio dans le but d'y établir des lu-
duatiles, ct aue-l ratitiant toute convention
fnito ou à êtrofaite oatre Ja Corporation du
Village de Laprairie et lo Président ot les Syn-
dics do ls Cutunune do Laprairio de la Mado-
leine relativement À l'expropriation cutorisee
pr l'acts de in législaturo do cette Province
9-50 Victoria Chapitre 53, et aussi pour autres

fins,

 

 

LAMOTITE & TRUDEL
Avocats co la Requérante,

Montréal, 14 Mars, 181 1m'e-53

AVIS
Demande sera [alto A In Légisiature de Qué

boc, à en prochaine session, pour interprêter
doux actes de donation pnr laine L'ortense
Dalpé. Vvo Louis Jedoin. aux Revds | opin ct
Lussier, le premier curé et l'autre Dessorvant
do Boucherville, lo3 Mare 1575 et le 19 Août 1570
ot pormmottro do bütir uno écolo sur lus torraine

donnés. J. PRIMEAU, Prrœæ, CURE de
Boucacr ville,

AVIS PUBLIC
Avispublio est par le présent donné que In

société des Artisans Canadiens-français do la
Cité do Montréal, s'adresscra & la ldgislature
do la Province de Québec à ça prochaine ses.
sion, pour amonder sa charte ; les principaux
amendoments te rapportant aux sccours QU'AC-
corde la Société au décts d'un de sos micmbroe,
Montréal, 20 Janvior 1273

BEAUCHAMP & DORVAL
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—NOTAIRE—
10 rue St LAMBERT, Montrsaï

FF ARGENT A PRETER ‘ma

J. HL LECLAIR
ARPENTEUR

CONFECTION DESCADASTHES ET LIVRES DX EE
vou, ARPENTAGKS FRIYES ET PUBLICS

BHKVETS L'INVENTION ETC
No 73 rue St Jacques, Montreal,

BATISSE PERREAULT

 

 

Amortiment do plus complet de marchandises
Françaises, Anglaises ot Americaines

Chez L. C. De Tonnancour
— MARCHAND-TAILLEUR—

No8 Coto ST-LAMBERT.

V. LACOMBE
ARCHITECTE ET MESUREUR

897, RUE SAINTE-CATHERINE, 837
MONTREAL.

DUPONT LEDUC & BOURQUE
Elèves diplomés de l'Ecole Polytechnique.
Ingénieurs civils Arpentourr et Sollcitesrs

de Hreveta
35 ruo 5t JACQUES, (HAtixe do l'ETENDARDI
Charpentce imétalliquos Ter Bolt 23831

Avis- MEUBLES
Meubl = répards avec soin chez

Los VALIQUETTE, se-Camrent
L. LECLAIR

Ferblantier. Plombier ot Couvreur, Passe
d'appareils à faz ete, ote, 1513 rua

Sw . Catherine, Moatreal
Prix trés modéres 115-las

Télép. Bol], 7176

F. ED. MELOCHE
Ancien élève de M. N. Mourramsa ct pra

fesscur À l'école des arts
ARTISTE FRINIRE

Nacorations d'édiflces publics religicux, civilly
Residence: 43, rue des Allemand4
Atelier: 7, ruo Sainte Julie.

 

 

 

 

 

Pour maigrir en 30 jours sans
nuire a votre santo
 

Portez pendant la nuit la CEINTURE ELC.
TRIQUE PLASTIQUE, clie supprime tout ex-
cd d'ombunpuint, Ce ny~téme diminne toutes
les parties du corps envahies par la graisse.
l'our tout renscignoment, adressez-vous A
Ad KOHN, 548 rue Dorclestor, qui on-

verrn gratis et franco, Ia manieroà toute per.
sonno qui en forsu la demande, lan

TARIF POUR VOITURES DE LOUAGE
DANS LA CITÉ DE MONTREAL

 

VOITURES A UN CHEVAL
Temps alloué—Un quart d'heure.

— A LA COURSE —
Pour { ou 2 personnes....….…...…... 25 cta
l'our 3 on à porsonnes...….…….……….. s0 cts

Temps slicué-Une demi-teure,
l'eur L où 2 personnes...…..……….. 40 cts
l'our $ ou 4 personnes............ ols

PREMIÈRE HEURE
— 4 L'HEURE —

Pour 1 ou 2 personnes ves 5
T'our 3 0a {4 perscanew.... >... $1,00

Chaque houro :ubséquente.
Pour 1 où 2 personnca...………....
Pour 8 ou 4 personnes...

VOITURES A DEUX CREVAUX
Temps alloné—Un quart d'heure,

— A LA COUKEE —

Pour 1 ou 2 persounce..........
Tour 3 ou 4 perronnes.......... 5

Tomps alioné--Uno domi-houre.

 

 

Pour 1 ou 2 personnes. ..……… Get
Pour 3 ou 4 porsonnos.......... 70 cu

— A L'HEURE —
‘our 1 ou 3 personnes............. $1.00
Pour 3 vu § POINODROK... 0. eens «LS

BAGAGE

touto mallo poriéo sur l'uncdes voitura
Pourtes=10 cla,

Nulle chargo pour les sacs do voyage,vali
Nusa paquets wusceptiblos d être portes

4 lu wan, .

rte course qui dépasse là dami-houco ve
rachant A hour; fos fractions d'heures,
pour los courres audolà d'une buure, seront

yécs au pro rata aes charges ci-haut ota
Pl pourles coursc à l'heure,

b. Pour los courses ontre minuit eb quatre
heures du matin, il sora payé cluquanto pour
cent on sus des charges cldcavus,

d. No sont pas Inclus dens lo mot “porson
nea” dans le dit caller ot vont excmpts de char
o lea cufants au-dessous do clog ans poi tis sur
les genoux de leurs paronts ou g eus
ee mot * course ” partout on {i so trouve

dana le dit cabler doit être interprété comme
admottantlue arrêts qlonpages) dans ls Limite

xé pourtello coursu.
escliarges à lhoure s'appliquent à toute
courso on dohors dos limites de Ia cité, pourvu Avocats do ladite Kéquérante. i
ue l'engagement soit fait cn deduns do tellod

Tatton

Ao o
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L'ETENDARD
Montréal, 4 Avril 1892,
 
 

BULLETIN
Ravachol a été confronté avec ses

complices, Chaumartin et Beslat. Il a
persisté À nier avoir pris aucune part

uux récenies explosions.
Ravachol semble, lui-même, avoir

perdu tout espoir d'échapper à la guil-

Jotine ct paraît disposé à se vanter et à
poser pour tn monstre de crimes.

Ses dénégations, en somme, corres-
pondent à des aveux. Le dernier vol
qu'on lui reproche est le vol dans une
église, bien que la police n'ait pas en-
core pu se procurer des détails précis
sur co sacrilége. Los vols dans lus
sépultures sont les piros de sas crimes,
Loraqu’il apprenait qu’une riche per-

sonne venait d'être enterrée, il cher-

chait il cherchait le lieu de la sépul-
ture, ouvralt lu tormbe pendant la nuit,

quand il en trouvait l'occasion ot déva-

lisait le cadavre des objets précieux

qu'on lui avait mis. S'il n’y avait rien
sur lo corps, digne d'être emporté, il
prenait les plaques du cercuell, qu’il

faisait fondre ensuite et vendait, On 1e
saura jauruls cormblon 1! à ainsi volé de
wépriltures. Il vendait aussi les cada-
vres À dus établissements de médecine,

On n'a pas de preuve certaine de ce

dernier fait ; mais tout porte à le croire.
On sait aussi qus Ravachol avait

une grande quantité de dynamite
cachée dans quelque endroit Inconnu
de ses cotnplices, mais il refuse obsti-

nément de dévoiler cette pluco.

Ravachol, qui est d'une grande
habileté dans lu composition des explo-
sifu, a inventé une espèce dv panclas-
tite ayant uno force doute de celle de

la panclastite ordinaire ot cing fois

plus grande que celle de In dynamite,

Elle cet compnsée d’une partie de nitro-
Blycérine et de deux parties d'acide

nitrique
On dit que la police a trouvé dans le

logement de Ravachol un permis régu-
lier l'autorisant à acheter 1,500 carrou-

ches de dynamite dans un dépHit pour
cet explosif. La police cherche à savoir
commentil a pu se procurer ce pertois.

M. Dresch, le commissaire de police

qui aarrôté Ravachot, le marchand de

vins ot lu garçon de l'établissemont
Qui l'ont dénoncé ont reçu des lettres
de menaces
On croyait que l'arrestation de Ra-

vachol et de ses complices mettrait fin
À l'œuvre des anarchistes, mais Aen

juger par un nouveau fait decouvert,

In police n'u pas encore réussi à arrêter
tous les individus dangereux de ce

parti, Les habitants d'une maison du
boulevard de Strasbourg ont été

effrayés cn apprenant que lo concierge

avait trouvé une rartouche de dyna-

mite dovant la porte de la waison. La
palice, aussitôt informée, fait uno en-

quôte À ce sujet et rechercho l’auteur
de cet attentat.
Ou a trouvé cent machince infornales

et plusieurs cartouches de dynamite

jotéussurIn voio daus plusieurs sndroits
de Paris, Oo qui prouve que les anar-

clistes sont grandement alurmés des

visites à domicile et des rigoureuses

inspections de la police et qu'ils ont pris
le moyen do so débarasser du tous lus

articles qui pourraient les compro-

mettre. Lu police continue ses recher-
ches avec autant de zèle ut fouille jus-

quo dans lus potits recoins pour y trou-

ver des malidres explosives.

 

Dea réunions ont liou chaque soir,
dans la rue du Temple, à Paris, afin
d'organiser la démonstration du ler

mai. On discute on ce moment ls ques-

tion ce savoir el le programme de In

démoustration sera conflé aux soins

du sccrétariat dutravail, qui comprond

vingt-et-un membres do toutes les
nuances politiques, ou sl Ut nouveau

comité sera foriné dans ce but.
Ce dornier projet n beaucoup d'adhé-

rents, parce quo les socialistes sont de

plus en plus convaincus queles influen-

ces politiques transforment le secréta-
riat du travail en une pépinière de

candidats À la chambre des députés. 11

paraît certain que Fourmies sera onco-

re choisi comme un centro où il vera
fait uno propagande active parmi les
troupes.

A Berlin, on commence à répéter

Que l'empereur à été obligé do subir

une opération dans l'oreille, à cause
d’un nouvol abcès, mais on ne peut dé-
couvrir, l'origine exacto de ces bruits.

Sa enuté paraît s'ôtre améliorée depuis

son véjuur à Hubertusatock, munis il
route À savoir sl cola est dû à l'opéra-
tion chirurgicale qu’il à subie oùsi c'est

le résultat de l'exercice nu grand air ct
du repos général dont il a joui.

LA QUESTION DES VIDANGES
Aux dernières élections, lo peu-

plo de In province a montré aux
boodlers ot aux autocrates qu'il
est dangoreux d'abuser do sa pa-
tienco. Nos boodlers et nos auto-
‘erates du conseil de villo ont
graud bosoin do recovoir uno pn-
roille leçon de là part de In popu.
Intion de Montréal.

S'ily a quelque chuse de plus
étrange quo lu patience à toute
épreuve do notre peuple, que sn
longunimité, pour ne pas dire de
son indifférence ot de son apathie,
c'est l'audace Avec laquelle coux
qui dirigont les affaires munici-
parles se moquent du sentiment
public, do Ia santé du peuple ot do
l'honnour do ln villo, on conspi-
rant contro tout cela avec lus spé-
culatours les plus éhontés,

Dopuis plus d'un an que cette
Question des vidanges est soulevée,
elle est devenue une véritable co-

. Imédio dans laquelle le public joue
le rôlo de dupe et fait rire à ses dé-
peus coux qui l'exploitent ot la
inènont par lo bout du noz

ll a été prouvé par les autorités
los plus compétentes que la manid-
rodontle servico des vidanges est
fait var M. Mann est un dauger

constant pour la santé publique.
Il a été prouvé par les témoi-

gnages les plus irrécusables quo
cet entrepreneur ne remplit pas
ses ongagoments; qu'au lleu de
brûler les déchets à l’incinérateur,
comme il y est obligé, il en rem-
plit certains ravins appartenant à
des conseillers municipaux, établis-

breuse population un foyer pesti-
tentiel auquel il faut attribuer la
plupart des cas de diplhtérie, de
flèvres tynphoïdes, de fièvres scarla-
tines et même de picote qui déci-
ment le pauvre peuple que l’indi-
fence chasse de quartiers plus sa-
lubres et farce à habiter près de
ces foyors d'infection.
Tout cela a été prouvé maintes

et maintes fois. On & teuté toute
espèce de démarches: pétitions
des citoyens, procés, représenta-
tions sévères du conseil d'hy-
gine... rien n'y a fait. La presse,
unanite sur co point, s'est élevée
vingt fois avee indignation contro
ce triste, péniblo et dangereux
état de chosos... toujours en vain.
Quelques conseillers municipaux

consciencioux et insensibles aux
charmes du boodlage ont ramené
maintes fois ce sujet devant le 

 

connoil. Des réformos sages, utilvs,
n/cessaîres ont été proposées pério-
diquement depuis un an.
Tous ces efforts ont été inutiles.

Tout est venu échouer devant In
puissance du dollar, puissance
admirablement comprise et mise
èn œuvre par un spéculateur saus
entrailles.
A toutes les mesures de réfor-

mes proposées, an a toujours op-
posu les technicalités, les ruses, les
attermoiemonts, les fins de non
recevoir, les renvois aux comités,
cte., etc.
Quaud venait cette question, on

se chamaillait au conseil, on #'in-
juriait, on faisait du tapage, on
créait du désordre, de manière à
dégoûter et à décourager les mum-
bres honnêtes et paisibles, si bien
que sans rien faire on se quittait :
c'était tout ce que demandaientl'a-
cheteur et les vendeurs de cons-
ciences.

C'est ainsi que M. Mann a réussi
À obtenir une prolougation de son
contrat; c'est ainsi qu’il espère
réussir à le faire ronouvoler au-
jourd'hui mome.
Nous savons quels moyens ont

été mis en œuvre, pour arriver à
cette fin ; coux qui ont raté comimo
ceux qui ont réussi, et nous atten-

dons avec nnxiété l'issue de In
séance do ce soir pour voir si la
ville de Montréal est décidément
sous le joug de In clique ou si le
sentiment public nura lo dessus,
La dernière séance du consuil,

où cette question n été débattue,
a été tout particulièrement ins-
tructive.
Lo maire MeShane a dirigé los

débuts avec une partialité révol-
tante ot un sans-gône autocrati-
que qui allait jusqu'au cynisme,
Avec cet ignorant personnage

dont l'ongouement populaire a
aflligé le guuvornemeut de notre
ville, il n’y a plus ni réglemonts,
ni droits à respecter, ni décence à
observer; il n'y a plus que sa vo-
lonté arbitraire basée sur un ca-
price ou un intérét eachéd et toute
discussion sérieuse dovieut impos-
siblo.
Toutes les motions et amende-

mouts proposés à In dernière sé-
ance contre les intérêts de M.
Mann, étaient déclarés hors d'or-
dre, sans oxplication ot sans autre
forme du procès, tandis que coux
qui favorisaient le vidangour pou-
valent dégoiser tout à lour nise.

C'est là un spectacle écœurant
ot l'on se demande jusqu'où notre
paisible population pous:era la pa-
tience.

11 est temps que cet odieux mo-
nopole édifié sur ln corruption soit
aboli.
Que la ville soit divisée en plu-

sieurs districts et quo le service
do chacun de ces. districts soit
confls à un maître charretier qui
continuera In besogne tant qu'il
la fera d’uno manière satisfai-
sante, mais qui pourra être rom-
placé dès qu’il ne fern plus son
dovoir.
Que l’ou construise les incinéra-

teurs nécessaires pour la combus-
tion de tous les déchets. Qu'on
enlève cos derniers tous les jours
au lieu de los laisser à l'air pon-
dant 8 ou 4 jours, polluant l'at-
mosphere et dégageant les mins-
mes los plus délétères. Les pauvres
gous auront ainsi du travail et In
santé publique sora sauvegardée.
Mais pour arriver À cola, il faut

quo le peuplo montre qu'il n'est
pas indifféront à cette importante
question.
Que tous les bons citoyens vien-

nent co soir aider de leur présenco
ot de leur encouragement les quel-
ques échevins qui pronnent coura-
gousement la défense de lours in-
térêts ot cette énergique attitudo
suflira pour intimider les boodiers
et les faire baisser pavillon.
Aux échovins qui savent so fairo

des rentes dans l'administration
municipalo nous dirons: prenez
garde ot ne vous floz pas trop sur
la bonasso apathie du peuple. Co
qui vient de se paeser daus le gou-
vernement provincial doit vous
fniro voir qu’il y a encore une opi-
nion publique, une conscience
publique et que celle-ci finit par
avoir raison.
Tant va la cruche à l'eau qu'à la

fin elle se brise.
Gare aux éclats |
 

Quérison d'une Bronchits Grave

Souffrant depuis longtemps d'une
toux opiniâtre qui me lafssaït pou de
repos, on me conseilla d'osseyor le Si-
rop de Térébentbine du Dr Laviolette,
Après l'usage de quelques bouteillca la
toux n complàtement disparu.

Philomène Roger, Tertiaire.
Asilode la Providence, coin des rues St-Hubert ot Sto Catherine,

sant ainsi au milieu d'une nom-'

LA REPARATION

En jetant un coup d’æil du haut
de la chaire de Notre-Dame, hier,
le Révd P, Gaffre a dû sentir mon-
ter à son cœur. d'apôtre, un bien
doux sentiment de consolation ot
d'espérance.
L'immense auditoire de dimau-

che dernier s'était augnienté en-
core et l’on pouvait voir s’y pres-
ser tout ce que Montréal compte
de plus respectable et de plus
intelligent.
Ce beau succès est 10 non seu-

lement au brillant talent de l'émi-
nent prédicatour, mais surtout à
son zèle apostolique qui fait vi-
brer les Ames, les ément, les tou-
che-et les convertit.
Le Rvd Père Gaffre n’est pas

seulement éloquent, il est persua-
sif. 11 attaque l'enuomi du salut
de tous côtés, de toutes manières
et ne lui laisse pas un morceau do
terrain où il puisse rallier ses
forces. .
La conférence d'hier a digne-

ment complété l'œuvre commencée
par les précédentes.
Cette conférence montre com-

ment ce qui a concouru Aperdre la
foi doit concourir À la réparer.
La vieille école d'Hypocrate di-

sait : ** Les contraires se guéris-
sent par les contraires.”

L'école moderne ajoute : Guéris-
sons lessemblables par les sembla-
bles.
La Sagesse do Dieu qui domine

tous les temps, fait les deux.
A l'ignorance, à l'orgueil, aux

mauvaises nffections de la volonté,
ello oppose In connaissance, I'hu-
milité et le détachement ‘du cœur.
C’est co qui constitue le Sacrement
de Pénitence. .( .

Il faut prouver comment coin
influe sur la préparation de la foi.

I
Dans son premier point le Pére

distingue entre la connaissance
théorique ot las connaissance pra-
tique. C’est celle-là qui nous est
nécessaire parce que c'est la con-
naissance de notre état qui nous
fait admettre le besoin que nous
avons de lumières et de grûces
supérieures.
Ln conscience qui s’examine re-

trouve les scènes que Dieu decou-
vrit à son prophète. — Ezéchiel,
transporté par Dieu au temple, vit
à la porte une statue que tout le
peuple vénérait. Et Dieu lui dit:
* Voilà l’idole qu'ils adorent pour
m'obliger à quitter ln zité!....
Ainsi de certaines âmes. Aux
portes de lour cœur, pour capter
l'hommage public,-elles ont placé
la statue de l'honneur,l'idole de la
raison et des vertus naturelles...
Mais on ne trompe pas Dieu...
Avance encore avec le prophè-

tel... Voici les portiques, .c’est-à-
diro les sens… Voyez quelles abo-
minations!... Avance encore! Voici
le vestibule, c'est-à-dire le cœur…
Quelles Jâchetés |... On soupire, on
rêve, on pleure aulieu d'agir et de
vouloir. Li volonté, s'écrie-t-il, est
comme la femme abattue que vit,
LEzéchiel ; elle ploure sur Adonisl...
O larmes des cœurs efféminés. Don-
nez-lear une quenouille et un la-
erymatoire et qu'ils pleurent sur
leurAdonis!... Avanceencorel Voici
losanctuaire,c'est-à-direl’Ameoù on
adorer le vrai Dieu! Or, c'est là
qu’on lui tourne le dos, comme les
hommes aperçus par le prophète,
et que l’on adore le soleil levant,
c'est-à-dire le succès la jouissance,
l'argent! Et ainsi, montrant à
combien de misères l'homme est
sujot en dehors de la lumière de
Dieu qui ost In foi, l’oratour con-
clut que cet examen est le premier
pas qui dispose au retour et à
l'attachement aux clartés d'on
haut. On commence par compren-
dre... on finit par désirer. La vue
du mal fait naître l'aveu des
besoins.
Cette connnissance de la cons-

cienco prépare l'entrée victorieuse
de la Foi. -

Il faut ajouter l'humilité qui
répare los injustices de l’orguoil.
Cette humilité cousiste dansl’aveu
de ce quo l'on cst. C'est la confes-
sion deo ses misères Lo Père
montre comment l'esprit ainsi
humilié est disposé à recevoir la
foi. En mûmo temps comment
cet acte d'hu.nilité élève celui qui
l'accomplit. I repond à l'insulte
qui tombe sur lo péuitent catholi-
que en muontraut toute sa gran-

deur. Ii le fait voir Juge, juge
noble, désintéressé, héroïquo qui
sait so condamner lui-môme. Par
plusieurs exemples il explique
catto peusée.

* J'admire cet homme plus que
tous les héros qui se sont illustrés
dans le dévouement qu'ils ont fait
d'eux-mêmes à la justice. Il ala
scienco qui lo mut au-dessus des
Appréciations créées ot les lui fait
contempler toutes dans la lumière
qui tombe de la face de Dieu. Il
à la puissance qui lui soumet tou-
tes les résistances de ses pas-
sions. Il a la sainteté qui lui
fait rejeter toutes les hontes
que Ia corruption avait attachées
aux franges de son Ame. Il est
librel- Il est loyali...… Voyez
l'honneur en action, vous qui dési-
rez savoir ce qu'il est. Aussi lo
prêtre qui assiste à cette scène de
justice so prend d'admiration. Le
jour où il reçoit pour la première
fois les aveux do quelque Ame
longtemps chargée de fautes, est
le graud jour de sa vie sacerdo-
e
Alors le prêtre sent passer à

travers tout son être, je ne sais
quel jaillissement do lumière et
de miséricorde; commo Jésus, il
sont qu'une vertu passe au travers
do lui et va tomber sur l'Ame da
coupable. I 56 trouve face A face
avec le mystère de la justice qui baise la paix; da l'humilité qui

élève celui qui s'abaisse, de la vé-
rité qui délivre celui qui l'accepte.”

Uu grand économiste écrivait de
Rome à ses amis : “ Mu foi, j'aï vu
que la meillsure portion do I'hu-
manité était encore parmi ceux
qui se confessaient.... J'ai fuit
comme eux, j'ai pris la chose par
le bon bout!... Sur son lit de
mort, il so dressa debout, an
voyant entrer la terrible visiteuse.
La Vérité! Je vois la vérité! s'é-
cria-t-il en oxpirant dans un trarz-
port d'extasel Lui aussi, (c'était
Frédéric Bastiat) avait retrouvé
ln Vérité do Ia Fol dans "hui.
lité.

II

L'absolution, en ramenant l’a-
mour de Dieu, ramène Ix fni.
Quand on aime, on croit.

Il faut que sortent les aflcctions
mauvaises par Ja contrition du
cœur. La foi est précédée de l'a-
mour. .et commontl'amour ls con-
duirait-elle ou foude d’un cuir
dont toutes les avenues seraient
gardées à jour?... Sortoz dome,
amours mauvais! Voicila revau-
che de Dieu. Vous l'aviez chassé
de ce cœur. .sortez à votre tour. .
Jésus a voulu, pour naître
monde, le sein d’une vierge. .la foi
garde la pudeur de son père elle
veut pour se poser une fimo Vier-
ge! Le cœur pour recevoir ia [foi
fait comme l'intelligence pour
recevoir l'idée... il s'abstruit du
sensible... Alors s'opère le mys-
tère que décrit le Père. .. L'amour
ramèue la croyance... Il suffirait
de nettoyer le cristal pour faire
arriver le rayon de soleil... Lorsqte
l'absolution est descendue sur le
cœur, il ne reste plus d'objections
pour l'esprit... Il arrive parfois
quo des Ames en butte à des diffi-
‘cultés concernant leur foi se pré-
senteut à un prêtre pour recevoir
de sa science des lumières qu’au-
cun de leurs offorts n'a pu leur
Apporter...
Au bout de quelque temps la

renvoie, convaincus, radienx o%
tout illuminés. Que s’est-il donc
passé ?
Un fait bien simple.
Déchargez votre cœur, a dit le

prêtre de toutes ses souillures et
votre intelligence sera débarrassé
de toutes ses ombrés.

Etlorsque l'absolution est des-
ceudu sur cette Ame de bonne vo-
lonté, le prêtre lui a dit; “Eh bien
maintenant, donnez moi vos objec-
tions !”

La contrition opère la sortie des
mauvaises affections du cœur.
D'est ce vide qui permet A la foi
de rentrer, car la Foi, dit Pascal,
est croyance par amour! Il faut
que le cœur se brise dans In dou-
lour ; il faut qu'il se détache des
sens qui Jl’obscurcissent. Les
mômes opérations de l'âme qui
conduisent à co qu’il y a de
réel et de permanent dans les
choses, en nous détachant des fan-
tômes, nous font trouver Dieu
objet de la foi, en nous arrachant
aux influences sensuolles. L'oru-
teur prouve qu'il y a un accor?
parfait entre cette loi psychologi-
gue et la lot religieuse. A mesure
que l'homme inférieur tombe et
mourt, l'homme supérieur monte ;
les passions sont abattues, comme
les branches bassos d’un arbre, et
lu sève de In foi jaillit à chaque
coup vers les soramets de l'âme.

Père, je n'en ni plus! Il me
semble qu’une grande lumière a
traversé mon Amo. La grâce a ra-
mené la foi! J'aime et je crois!...
Comment cela so fait-il? Si je

no l'ai pas dit suffisamment...
demandez-le à l'aveugle né... le
nommé Jésus a pris de la boue, il
l’A mise sur mes yeux et me dit:
“Va te laver à la fontaine do
Siloen. Et j'y ai été et j'y vois...

Oui, qui aime croit! L'amour vit
do foi, n'a point qu'il le nourrit  

d'illusions et de rôves quand les
couv;ctions lui manquent. L'amour
hutosin ne peut être que crédule.
L'ausyx divin est croyant. Le pre-
mi». clorcue À croire à la sincérité
de «dui qu'il aime; le second abe
celui. qui est la sincérité môme.

L'atuour bumain est un aban-
avr; il ferme les yeux en se
livrant, de peur d'être trali par
dos apparences qui pourraient
Lien n'être que des enthousiasmes
fécou&s en tristes retours. L'amour
divinest une audace. Il porte
ave“ soi su preuve, car il juge sur
l'impression ineffuçable que cause
en ses profondeurs la grAce do
celu! qui se donne et ne se re-
prend point.
Le père dit que s’il n'a expli-

quer, il se trouve dans le cas de
l'aveuzle guéri par Jésus-Christ,
Comsat avec In boue des péchés,
Jésus fait-il une lumière pour
l’Ame? Il ne le ssitau juste...

L'dloguent prédicateur fait ici
us Lrillant commentaire du récit
de St Jean. Il nous faut terminer
comme l'aveugle guéri par N. 8,
en répondant simplement avec
reconnaissance et amour, Credo
Domine, je crois Seigneur.

: Nouvelle invention
Mr P. E. Bourassa ae cette ville vient

d'inventèr un serre-joints qui doit ré-
volutionner ceux en existance au-
Jourd'hui,
Ln tête et le sabot sont mobiles on

peut faire instantanément de grand ou
petit serre-joints d’une puissance extra-
ordinaire.
Mr Bourassa qui doit exploiter aon

invention sous peu vient d'obtenir un
brovatbien mérité.
Nos iélicitations et succès à notre

concituyet.

Venez sans Hésiter
Chez Chas, Desjardins et Oie., 1637

rue Ste-Catherine, leplus grand mar-
chand de chapeaux dans les derniers
goûts ë un seul prix. 81145

Orqueil iégitime.—Vous êtes falou-
ees, n'est-ce pas, mesdames, de ce teint
frais ot rose, de cette u fline et déli-
cate, qui vous rendent si séduisantes ?
Eh bien, je connais une panacée qui
vous conservera très longtemps tous
ses charmes, si seulement vous voulez
bien en faire usage. Cette panacée qui
jouit de propriétée si merveilleuses,
t'est la Lolion Persieenne. Une cuille-
rêe À thé de cette lotion, ojourée tous
es matins à l’eau dont vous vous
servez pour vous rafraîchir la figure
vous procurera ces jinappréciables
avautages.  

—S1 VOUS KTES FATIGUE de prendre
ces grogses pilules de l'ancienne façon,
ui irritent, faites l’esgai des Petites

Pilules de Carter pour lé Foie et vous
en tirerez profit. Un homme peut tout
essayer. Unc pilule forme une dose,
Essayoz-les,

Essayez le Guérisseur des Oors Hel-
loway. Il a enlevé dix cors, sans aucu-
ne douleur, sur les pieds d’une même
personne, Oe qu'll a fait ane fols, il lo
peut faire encore

Maman !Il—Il y & trois choses qui
méritent l'attention et dont il faut se
rappeler au sujet du remède da Daw-
son contre lea vers : ler Ce reméde est
fait en pastilles de crème de chocolat
et très agréable au goût ; 2o Elles sont
parfaitement sûres et il n'y a pas be-
soln d'autres remèdes aprés les avoir
prises ; 30 Elles sont connues sous le
nom de crèmes de chocalat de Dawson
(Dawson's chocolat creams) et le nom
du fabricact, Wallace Dawson, est
imprimé en encre rouge sur le travers
de la boîte. …. oo

centaines de bouteilles de 1’ “Hufle
Electrique du Dr Thomas”, etlé pu-
blic est unanime à dire: ‘C’est un
dea meilleurs médicaments en usage : ”
l’‘’Huile Electrique” à uccompli des
merveilles pour la guérison et le soula-
gement de la douleur, dcs maux de
gorge, etc, et mériis la conflance la
plus illimitée.

CONSEIL AUX MERES

Le sirop calmant do Mmo Winslow
devrait toujours être employé pour la
dentition des enfants. Il est agréable
à l'enfant, adrnucit les gencives, allège
1d douleur, guérit La colique, et est lo.
meilleur remède pour la diarrhée,
cents la bouteille Bpsimv25

—Agréable comme un eirop, sans
égal comme vermifuge, à nom: l'ex-
terminateurdes Versde Mother Graves
Les plus grands vermifuges du siècle.

Bentisterio

Dr A. S. Brosseau, chirugien den-
tiste, 7 rue Saint-Laurent, Montréal,
extrait les dents sans douleur par 1'é-
lectricité, et fait les denticrs d’aprés
les procédés les plus nouveaux, 1la-109

AUX MARCHANDS DE GROS.

Premières maisons devins et liqueurs

de France, demandent représentants

au Canada. S'adresser par lettres

L AC,
B. P. Boîte 085
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Douceur DansaceTicDoutounee
MAL DeTÊTE,MALocDEnts

MAUX pe GORGE
ENROUEMENT, ENGELURES,

. LeAle , ‘
. M. A. Maybee, marchand, Wark: ENTORSES, FouLures,
worth, nous écrit :

I" CaWrusIoNs, BROLuRES EC“J'al_veunduy des: 0
- En vente chex tous les pharmacimarchands généraux, Prix, telleEnvoyéPr malle sur réceptionaud
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NOUVEAU

The, Flat Opening Blank Bey
(PATENTE KINNARL

La livre relié lo plos fort du monée
Quand il ost ouvert sur votre bureau D

ausal plat qu'une fouill ="
Vence l'oxaminer, oe pepler.
ost justerm dunsroa CE Cou das tousse

MORTON, PHILLIPS & Ct
Fupetiora fabricantade livres blagy |

et imprimours

1785 ET 1767 BUE NOT'S-O4ME, MONTREAL

LA COMPAGNIE ROYALE ELECTAQUE
La réunion générale annuollo des actisgs,

de hroCareHlectric uentés
au bureau dois Compagnie, ;
ton, Montréal, Qué. 9,83 rueWeng
Mardi, 1e 56 jour d'Avril 1892

à 2 hourcs et domle p. m., pour l'élection deëi
et pour régler tout autre affaire qu

pourra légalement être soumiie à la réunios,
Le livre do transfert de In Compagnie te

fermé, ie 23 courant jusqu'au Se jour d'ti
prochain, ces duax jours inclus,

Par ordre du bureau,

CHAS, W. HAGAR,
Gérant el Secrétaire,

Montréal, 21 mans 180L *

 

 

— Pour Ile Mal de Donts faites usage du “Stop-It” do Dawaog

 

 

bRANDE EXPOSITION DU PRIVEE
CHAPEAUX DE DAMES   
 

 

viennent nous encourager.
graud succès.

 

beau choix de manteaux.

BOISSSEAU F
 

  

OUVERTURE: -MARDI, LE 5 AVRIL
Pour se continuer toute la semaine.

 

Notre Exposition est toujours un événement pour Montréal parce que nos importations et
les créations spéciales À notre maison ont tonjours été très goutées des nombreuses clientes qui

Cette saison encore nous avous la certitude de remporter lo plus

Vous y trouverez les chapeaux les plus en vogue a Paris, Londres ot New-York.
Aussi choix considérable de plumes, fleurs, rubans, ornements et fantaisies,

Nous ferons en même temps un étalage spécial de nouveautés pour robes ainsi que d'un

RES, 235 et 237 rue St Laurent 

 

    

      
         

  
   

 

  

 

 

La plus riche Exposition de la Sa
TROISJOURS SEULEMENT

LUNDI, MARDI ET MERGREDI, ls 4, 5 et 6 AVRIL
Nous ne ‘pouvons pas faire durer cette

pour le département des manteaux.

Nous exhibons plus de 600 Chapeaux fmportés des meilleurs établissements de mode de Paris, Londres, Vienneet

OUVERTURE DE MODES
 

 

Exposition plus ds trois jours, vu que nous avons besoin du salon ‘d'étalage

New-York, c'est-à-dire de la source même du recherché et du bon goût, :

Nous invitons los Dames à visiter l'Exposition durant ces jours de gala.—Elles trouveront nos prix tout & fait raison”
bles. Elles trouveront aussi, A des prix excessivement modiques, un immense assortiment de formes uouvelles et de garni-
tures de toutes sortes.

Afin d’avoir le premier choix, nous prions spécialement nos
faire l'étalage, nous commencerons la livraison des chapeaux impor

- DUPUIS FRÈRES
N. B—Nous donnons à chaque achetenr un magnifique

son achat. Les clients qui désirent choisir des présents plus
recevront des billets établissant le montant acheté, Aveq
auront choisi. 
 

pratiques de venir dès lundi, cependant pour ne pas dé-
tés, queMercredi le 6 après trois heures.

e cadeau représentant au moins 15 pour cent deIa valeur de
dispendieux que ceux auxquels leur achat leur donnerait droit

ces billets accumulés, ils pourront réclamer ensuite l’objet qu'ils
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| TRAVERS LES ETATS-UNIS

TOUJOURSL'IVROGNERIE
nipale cause des

1a belated£5 1eDirdePolice
ell, 31—Lo juge Frye a fait ce

Lovell Leds semonco a Mary

mati, qui tient ce qu'on est convenu
Jun ler un spcak-casy, rue Adams,

daoa elle avait un jeune enfant

; no ] ouvait envoyer avec
sa mère

qu0on le juge n décidé de mettre

eto l'épreuve ut le juge lui a

lement conseillé de se tenir éloignée

i occasions de boire. min s ‘

Burt Brunelle et Win Collin se son

srrés et vuitfait du tapage sur la rue

id ©, 11

y

a cu une bagarre pendunt

w Sie V'officler Oullen est intervenu

Luré Collin et Brunelle, Collin a

icondunné $15 d'amende. Bru.

nelle qui était eorti de la maison

de correction en novembre ya été

movoyé pour y purger uno déten-

ticg de ru)rinstrong à été condamnée
Mary

mois de prison,: urkerogagrie,
de Morrison, eg aifgneo

a obtenu unt mois de pr fides

Robert Kel ley, aussi pour tvrosad ira;

masser trois mols & 1a © Workhouse,
P Charles McNulty pour assaut et bat-

terie, est condamné à $150 d’amende.

\£ BUREAU OEPOSTE DE LOWELL
Burbank sapcse

Le maitreGePomocossités pe

er offert au mnître de poste
nt deBoston, mercredi soir, le mat-
tre de poste Burbank, de Lowell, a

dressé Ia parole. Il a dit que les
wnmis duivent faire un mouvement

ur obtenir uno appropriation qui

ur permette d'obtenir lu congé

snouel de deux vemaiucs qui leur

a été accordé ily à quelque temps,

pais dontils ne se sont jamais préva-

lus parce qu'une telle appropriation

Jar manquait. M. Burbank à aussi

16 eu faveur de barques d'épargnes

Bas les burongx de oste ot n gussi
sé l'utilité d'un tube pneumatique

exposd Tor rter les lettres du bureaupour tran

principal à Boston nux diverses succur-
sales Ce transport qui se ferait en

vue fraction «de temps exige actuelle-

ment des voitures et des chars.
————

[HOS DE EXPOSITION DE CHICAGO

La Colonic de Terreneuve a décidé
de participer à l'exposition.
—La date, passée laquelle les Etats

et Territoires, Ainsi que les nations
étrangères, ne pourront plus obtenir

d'emplacemeuts dans l'enceinte de
l'exposition, vient d'être fixée au ler
juin 1902.
—M, 8, J. Hunter, de Nevada, Etat

du Missouri, & l'intention d'exposersa
collection, qui ue comprend pas moins
de 11,000 échantillons, de diverses
essences de bois, de pétrifications, etc.
La Commission de l’Exposition pour

La Nouvelle Galles du Sud à l'intention
d'envoyer une copio des fameuses ins-
criptions aborigènes découvertes sur
les paroive d’une caverne de Queens-
aud, ainsi qu'une tribu toute entière
d'indigènes de ce pays.
Parwi les objets qu’exposera le Pa-

nana, se trouvera la table de marbre
dont l'impératrice Joséphine a fait don
à ce pays ; le gouvernemont vient d'ac-
order la nerimission nécessaire à cot
et

 

UN CORBEAU SAVANT
 

Le générul Hampton avait sur sa
plantation du Mississipi un corbeau
qui savait rire et parier, 11 disait :
“Hello! how nte you?” et d’autres
phrases semblables, :
Un matin, des centaines de corbeaux

s'abattirent sur un arbre de In planta-
tion, apparemment pour tenir une
conférence, L'oiseau savant vint se
poser soudain sur une branche du
mème arbre et Re mit À saluer la
société en criant: ‘Hello! how are

ur

Seslréressauvngens’entreregarddrent
cowie pour ge demander lo mot de ce
prulige inquiétant, puis s'envolèrent
ensemble (À tire d'ailes, plus effrayés
uesi l’on avait décharg un obusier
montagne au tnilieu d'eux,

Le général avait, paraît-il, l'inten-
tou d'envoyer le corbean parlant à
lezposition de Ohicago, mais il à imys-
térieusement disparu depuis quelques
ours et l'on sonpçonne les autres cor-
beauxde l'avoir tué comme atteint et
onvaineu de sorcellerie,

 

Mort sutito À Contral Falls, R. LL

Le2S mars, à 0.50 heures, M. Joseph
Fraban, domicilié rue Garfield, 28, est
mort subitement,
Dimauche soir, il était bien portant,

Et rien ne faisait prévoir ce triste évé-
hement. On sjoute même quo cinq mi-
ules avant su mort, ii causa plaienun-
rent avec les membres de sa fumille,
On attribueson décès a ln faiblesse

BU CŒUTr Ainenée par la grippe, dont
été très soulFrant. l'hiver ernier.
M. Traban était Agé de 73 ans et de-
ie et originaire de l’Acadie P. Q.
I était pere de 12 enfants, dont sopt

ul survivent,

Le regretté défunt figurait au nom-
pre des pl ie :
TIriqu'clens Cnnadiens dans le

—_—
M.Russell ot 1a lutte presidentiolle
Lhonoralile W. E. Russell, gouver-peur du Massnchusetis, se pÉnonce

arrétment pour M. Cleveland. 11 ditque cest la seule candidature déwo-Talique qui paivse dans le moment
Shoir tous les suffrages,
i Bouverneur Russell est l’un desjocrates les plus en vue. Son nom
à ét lume mentionné pour la _candi-lature à la présidense, Mais M. Russell
pire pas aux honneurs du Capitole,il ne veut pas que son nom solt pro-Ponce dans lu campagne actuelle,Adsmp,stats. Unin, qui sont ur
plupart des déniocrates, pe

 

Tentative de suicide 4 Lowell
Mardidernier, À 4 heures de l'après-ai Charles Rile descendit à In ri-
père Merriunck à l'extrémité du pont“utral enleva une partie de scs vite-ou et so précipita à l'eau. Il a étéae par l'officier Provencher. Le

twain Riley a été traduit devant
attra) lice, Iln dit qu’il ne pou-
désespaiet et qu'il était tombé dans

Naissance de doux Jumeaux
Ame Alphonsine Dai 1e, de la ruePlocdy, Lowell, No 82,5 donné nais-ce à deux jumeaux,me fille, [a un garçon et

Re. tite fille a regu les nomsoslarie Alphonaine Angèle et lo petit
phone ceux do Joseph Clahire Al-
nt été (0pins ot marraines
tle Col F, W. Fortin et Mme An-
Mine Clah ue la petite file et M.et
garçon. re Massicotte pour le petit

-

1%: Thos Bell, dola Maison Scott, Bell
(e, propriétaires de |

deme fes Windham, Serienufatureu
endant plus d’un an je needSolindetête, J'essayai tous 1remède dont j'espérais quel uo sonla-RetCuraapiiale sans résultat, Je mo pro-verte va Une bouteille de ln Décou-et "oy égétale de Northrop et Lymanles directeet À on faire usage suivant

Je m'aque mon malde tat aperçus aussitôt
tos voilà parfaitementavandonnait ot

NOTIOES SPECIALES

Parapluies de haute qualité pour
es et messieurs chez 8, Carsley,

rue Notre Dame. :
ants en veau pour jeunes ns

aussi gants urenfants de usles
genres chez S. oy.
+ —Toutes les nouveautés les plus ré-
centes du printemps, et Fanta en soie
sont expoués chez 8, Carsie
Garde soleil en soie noire et autre

avec manches sculptés etpeint âlaimain
pour dames, pour $2.75 chez 8, Carsley
rue Notre Dame,

 

Arrapabo ou Baume des Moatagae
Vortes,

Cette préparation ayant obtnu un
grand succds, plusieurs ont missur le

é une marchandise tout-à-fait in -
férieure. Le seul véritable baume des
Montagnes Vertes ost préparé seulo-
ment par Geo. Tuckerno 429 rue Oraig.
Montréal. On le trouve en vente dans
toutes les pharmacies et épiceries, Les
marchands de la campagne peut en
en obtenir en »sadressant directment
A Geo, Tucker ou chez Lyman Sons,
Pharmaclens en grow, Detlez-vous des
sontre-facons.
brLidPRISONNES MALUEUREUSE qui
souffrent des nerfs et de la dyspopsie
doivent faire usage des Pilules de Car-
ter pour les nevfs: elles sont faites
expressément pour ceux qui souffrent
de l'insomnie, de maladies nerveuses
et de la dyspepsie, Prix : 25cts.

SANTE VIGOUREUSB

Sous l'influence du Trésor des Nour-
ricos, des enfants maigres, noués, scro-
fuleux, rachitiques, ont recouvré une
santé vigoureuse ; de plus il facilite la

usso et le percemont des dents Prix
cent la sbouteille
 

Le grand guérisseur des affections
pulmonaires est cet excuilent remède
vendu sous le nomn du Sirop Anti-Con-
somptif de Bickle. 1 soulageet dimi-
nue la sensibilité des tissus de la gor-
ge et des poumons et constitue un re-
Mmède souverain contro ln toux, le rhu-
me, l’enrouement, les douleurs et la
sensibilité de la poitrine, la bronchite,
etc. À guéri nombre de personnes que
l'on croyait dans les périodes avancées
de la consomption.

 

 

   

LesPetites Pilules de Carter pourle Pois

GUERISSENT
le mal de tête, et soul: t tous Je troubles résultant de
l'état bilieux du syntérne, tels Que: Etuurduserreuté
Nausées, Homnolence, l'atigue apr*s les repas, L'ouleurs
aeeta Quoique lous plus Tend succes Ait été

de tête bilieux, orpendant les Petites Pilules de Ou les
pour le Foic sont egalement pes InConstipation,
tuértment et prévenuntcette maladie ennuyeuse, El
Dr.1gent aussi tous à de l'estomne, etimnient le
Iuie et rêgiens les Intastion Bi Allez gocriesatent seuleDE TETE
Elles neralentencote (nestimables pourceux qui souffrent
do cette maladie, nia Leurcusement quo leurs bons
effets ne s'artéleut pus LA, et œux qui en feruut uue (vis
amge trouveront ces ) etites pluies of précieuves (ans
tant de ca£, Qu'ils ne voud-mut plus d'en poser. Mais

‘BILIEUX
est ie cauchemar de tant d existences, Jus c'est dans 68
cas surtout que nous vantons noe pilates. Nos pilules
guériserat taudin que d'uutres n'en font rien,
Las Petites Pilules de Carter tour lu Foleo sont très

petites «à très faciles à prendre. Le Où deux sont une
dose. Elleseon Latrictement végétales «$ n'irritent pas
Leur action agréable k tous orux Gul en tout usage. Lo
floles de 25 cents; 5 pour 81,00. Fn vente par les phan
maciens t, On rnvoyues par a malle, Adresses
dommant ce journal à

CARTER MEDECINE CO, NEW YORK, E. 0,
Prix PetitPetites, Dose Petite,

LA LOTERIE
—DELA—

PROVINCE DE QUEBEC.

Aulorisée par la Léyislalure.

VALEUR DES LOTS

$52,740.00
Tous los lots sont tires a

chaque tirage

Prochain Tirage : le 6 Avril

 

 

 

 

 

Rappelez-vous quo le gros
lot est de

$15,0 00
Prix du Billet. . . $1.00
11 Billels pour. . . $10

Pour $1 vous pouvez gagmor $156,000
Pour $1l vous pouvez gagner 5,000
Pour §1 vous pouvez gagner 2,600
Pour a vous pouvez gagner 1,260

Il y a aussi un grand nombre de
lots de $5, $10, $15, $25, $500, $250
et 500, au total de $8,000.

N'oubliez pas que votre billet,
gagnant un lot quelconque parmi
les lots tirés un par un, pont aussi
gagner uu des lots approximatifs
de $25, $15 et $10, et avoir droit
en outre à un lot de $5, s'il se ter-
mine par les deux derniers chiffres
de l’un des doux premiers gros
lots.

, LEGERANT
S. E. LEFEBVRE,

81 rue StJACQUES, Montréal, Canada

Librairie Française

L. DERMIGNY & CIE
199 West, 25h Street, NEW-YORE,

Dépôt Général de fournaux français, mémes
vriz qu'en France

 

Pettt 3 le Petit Parisien, lo
Simlooents illustrés, la Mode Nationaleib
Jo rec $ conta le numéro ; le Journal /ivstré,

"400 lo l’etit Journal pour ri.
3 cents io ra. : Je Journal Anusant,3
cents lonuméro, eto. oto, Knvul par la poste,
aflranchissement on plus,
Tovs nos abonnés roçoivent gratuitement le

Courrier «de Fi unce, revue mensuelle
#4 Kemino aux marchan
La Ubrairio se

enta tous livres ou pu

BUREAUX A LOUER
Des bons bureaux chauffés par ln va,
peur au No 85 rue St Jacques.
S'adresser au bureau de L'ETENDARD

No 35 rue St Jacques, joo-20

de
e do proocurer & see oll.

ons françaises.
  

EMULSION
   

icLie y

DUKEHART
0 FORME 0—

OS, CHAIR et MUSCLE
Chez tous les Pharmse

 

 

  M2010]8CANADIEN
PRIX REDUITS

POUR LES FETES DE PAQUES
LES 14 15 ET 18 AVRIL 1892

Billets de refour de Premiere Class
Seront accordés entre toutes les stations, Port
Arthur, Ont, Sault ste Maiio Ont, et del'Est,
y compris le chamin defer Intercclonial et lo Aft.
Shiga Central, en Canuda auei à Détroit

+ B

PRIX D'UN SEUL VOYAGE
Bons pour Ju retour jusqu'au 19 Àvril 1892,

LES PROFESSEURS ET ELEVES

Des écoles et collèges pourront obtenir des hil-
lets à bon marché depuis le ler avril Jusqu'au
15 en présentant des certificats authentiques
signés par low principaux. Ces billets soromt
bons pour le retourjusqu'au Y mal We,
Four des renseignements plu« détaillés a'a-

drosserh un ngont quelconque du chemin de
fer canadien du Pacitique.

BUREAUDES BILLETS à MONTREAL

266 ruo St Jaoques. (colu do la rue McGill où
aux stations.

p
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Livres de Piéié
 

Le CARNAVAL SANCTIFIE par Je pieux
souvenir des douleurs de Marie, par le P.

, Muzaarelll, in-16, 10014,
LK3KNLUKS DE SAINT-JOSEPH, J. M J. par

l'abbé ***, 1n-12, cartonné, {0cts
MOIS DE SAIN1-JOSEPIL J, M. J., 10-32, car

tonné, Loile anglatse, 25 ota
MOIS PRATIQUE LE SAINTJOSEPII, ou

legs pieux do ce glorieux patrinrche à sos
enfauts, par lo P. Muguot, in44, Scte

En vented

La Libialle J, B, ROLLAKD & FILS
6 a 14 Rue St-Vincont,

MONTREAL
 

Demande d'Assocla,
Un monsieur enpériourement capable dans

vno industrie npécinio où l'on gagno beancoup
sans Cousiravcun risque demundo un arsooléd
cu un _commanditaire qui apporterait au
moing $2UL, et qui sorait lo tré-orier compta.
Lie ; en peu do temps il ecralt complétement
iuliié à cetto industrie.
Co sorait uno Lelie occasion pour un homme

jeune et acuf do so créer uno belle ot solide si
vation.

b'adressor A K. AM. bureau dufournal,

Pension Frangaise
LAVIGNE

ROME, via delTritons No 88
Pal, del Banco di Roma.

A. HURTEAU & FRERE
MARCHANDS DB

BOIS DE SCIAGE
92 RUE SANGUINET

MONTREAL

UM) (Coin Ces rues BANGOINKE4, DORCHENTER
Ô TELEPHONE No 106

wl Esssin Welingtonwiles dos buronux
cu =]

Q TRLEPHONK No 149

CHARPENTE
Pin, Epinette Rouge, ¢., Cadre Road

endu et Pooaux scléa,
ola Frana, 23»

ub oilers

 

 

 

sciage, l'in, Epinou
Foietetmae, à Lo

+ bon niarohepue

D, PARIZEAU
COIN DES

RUES CRAIG et ST DENIS
* 514 RUE LAGAUCHETIERE

[KE ©, prés dois Garvdu PUENOTEDANE,pois OuPat
L'ŒUVRE DE SAINT-JOSEPÆ

PARMI LES NEGRES

MISSION AGRO-AMERICAINE
14 chaque année, A partir du mols d'Oc-

too pour THtueation ayprêtres destinés à
l'évang ll«ntion des négres de l’Amér.quo,
Souscription : 25cenUns. Failte: vous Zola

teur on rocuolllant 2 sourcription,
DÉNÉFICES SPÉCIAUX

és sur le certificat d'Asociation
oùpout.fo fairo imeinbre à tout temps. Bolle

imago de Notre-Dames des Bonnes Pensées on-
voyée gratis à toutzélatour.[Médaillo de Notre.
Dames du Saint Rosaire ot de St-Jo-eph envoy-
éo gratis à chaquo

SOUSCRITTEUR
000 do nègres aux Ftute Unis: presque

oon de I'ézli-e. Plus do 5000000 ne
sont pas daptisse. Hoth ‘a a

tro ronscription et demandez une
Enosdoe nofissionsAgro-Àmér icaincs.”

D. R. SLATTERY,
Séminaire St-Josoph, Baltimore, Md,

253-3m’'s

 

 

vince de Québec, Diatrict do Montréal,
HNTaCour Supérieure No 1192
Louis Raymond dit Lajeunessa, gentilhomme
de ls paro A
de Montréal, demandeur vs Napoléon Ray-
mond dit Lajoune:so autrofols de Ia

du Sault au Ré~ollot, dang Jo district de

ton dans l'Etat du Maine,
d'Amérique défondour.

3 ols.
nel31mars 1601.

G. W. KERNICK,
Député Protonotairo,

ALOUER,
roo B8t-Oabriol, beaux bureaux remis Notre-Dame :

isso do St Martin, dans lo dlutricy

se

t maintenant do la ville de Lowin-Montréal ontdu l'un des Etats Unie

11 ent ordonnd an défendeur de comparaître

A
neutà don marché. G'adrosser : A. Lionais 1659

MESSIEURS,
Ddeirez-vous fuire nettoyer ou teindre ou remettre À nenf votre habille-

mentallez à lu TEINTURERIE ROYALE.

MESDAMES,
Avez-vous un costume, un gilet, un chile en sole ov en laine, des Tapis

de tables ou Couverts do Rideaux etc., à faire nettayer d'une manière supérieu-
re, adressez-vous à la TEINTURERIE ROYALE.

Outre notre principal inagusin, 710 rue Craig, nous avons une succursale
No 1672 ruc Ste Cathorine, près de l'encoirBus de la RUE St DENIS.

Nous désirons aussi annoncer pour l’avaniage de nos patrons de la partie
Est de la ville qu’en laissant leurs pourVavantas leurs etfets 4 notre Nouvelle
Fabrique, coin des rues Shaw et n Île recevront la même attention ques'iis
les adressalent au bu rincipal 072rne Bte Catherine, eau principal 710 rue Gratg oul Ia succursale No1
TELEPHONE : Bureau Principal, 722, Magasin de la succursale 7337.

Fabriqua 7322.
JOHN L. JENSIN, Prop.

AU BON MARCHE .

MAISON VALIQUETTE- & VALIQUETT
1883 eL 1885 RUE NOTRE-DAME. En face du Bloc Balinoral

GBANDE EXHIBITION DE MARCHANDISES DU PRINTEMPS
5 Cnisses de Gilets, Manteaux et Collerettes du printemps dernier goût.
Venez voir avant d'acheter alileurs.

ETOFFES A ROBES
arrivant tous les jours,

onveaux Chalis do toutes nuances 10c
SPECIAL—Serge en couleur double largeur 20c.

Cachemire en couleur tout laine double largeur 80c.
Une magnifiqueligne de Nerge toutlaine 48pes large, nouvelles nuances.

; Cachemirenoir tout luine 30c en montant, Mérino noir, Serge noir, Cheviot
noir Satin soleil, Diagonal, Henrietta, Broché côte cheval.

Assortiment complet de garnitures de Robes, Liraid en soie, Mirals, Corde
en Soie et de funtaisie, gallon impérinl, glands et ornements.

SOIE ET BATIN

Nous attirons vctro attention sur ce département qui est très complet.
Soie Pongée 25, 90 et 35c de toutes couleurs
Uneligne de Soie en couleur pour Robe à 50c Valeur extra.

UNE LISTE A BAS PRIX

Toile à Rouleaux 5c
Coton Jaune 40 pouces 86
Essuie Aluins 4c

 

 

ETOFFES A ROBES te

Flanellettes 4c
Coton Carreauté 5c
Etoffe à Robe 7c
Garnitures Gc Broderies 2c
Doublure de Htobe 5c Indienne be

DEPARTEMENTDE MODE

Ce Départementsous l'habile direction de Mademoiselle Dufort récemment
arrivée de New-York est maintenant en opération et toute Commande qui lui
sera confiée sera exécutée avec guût et promptitude,

Nous exhiberons la semaine prochaine un grand assortiment de chapeaux
garnie et non garnis dans lea derniers goûts.

La balance de nos Habillements d'Enfants vendus à moitié prix.
TAPIS ET PRELARTS

Un stock considérable de Tapis Bruxelles, Tapestry et en laine, Prélarts
Anglais, Américain et Canadien. Fournitures de Maison.

Donnez votre Commande de Topis ot Prélarts à bonne heure afin d'éviter
le retard des temps pressés.

ALPHONSE VALIQUETTE ALFRED A. VALIQUETTE
1883, 1885 RUE NOTRE-DAME Enface du block Balmoral.

GRANDE OUVERTURE

L. BLANCHET
TAILLEUR FASHIONABLE

19--RUE SAINT-LAURENT--19
Désire informer ses pratiques et le publicen général qu'il vient de recevoir un
grand assortiment d’Etoifes pour Pantalous, Habillements et Pardessus du
rintemps provenant des meilloures manufactures Françaises, Anglaises ot
Ecossaises.

Toutes ces Etoffes ont été choisis avec soin et sont ce qu'il y a de plus nou-
veau en nuances et dessins.

Une visite convaincra certainementles plus difficiles que nos Draps, Serges,
Meltons et Twouds de toutes sortes ne sont pas surpassés en beauté ¢t en qua-

 

 

uels nous confectionnons sur commanded des prix on ne peut plus
raisonnables et nous vous assurons une coupe élégante et un fini de première

ee HARDESFAITES
Co départementest des mieux assorti de la ville et vous I trouverez un

grand choix d’Habillemonts pour Hommes Jeunes Gens et Enfants À des prix
extrêmement

- MERCERIES
Nous avons toujours en magasin les dernières nouveautés en cravates de

toutes sortes, Collets, Poignete, Mouchoirs en soie et autres. Corps et Oalegous,
Bas et Chemises que nous détaillons au prix du gros.

CHEZ

L. BLANCHET, 19 rue ST-LAURENT

IMPORTANT
Toiles à Nappes pour 156, 20c et 250 valant le double du prix avec Serviettes de
Table valant $.150 ln doz, pour 806 offertes par la

Nos Chambrés et Broderies à 7c et ic qui ont fuit l'étonnement du public

RUE SAINT - LAURENT

acheteur, nous les continuons au même prix pour le mois de mars.
. Nousoffrons aussi das bas en cachemire de 48c pour 850 ; des Indiennes ea-
tinées de 15c pour 100. Assortiment complet de Manteaux et Collercttes,

Nous promettons satisfaction pour nos manteaux faits sur mesure.

Ferronneries | Ferronneries |!
A BON MARCHÉ

Un fonds de banquorcute do Ferronnerios acheté par lo sousalgné contenant Serrures, Clanches,
Poignées, Verroux, Articles on cuivre,cte. Aussi un HARMONIUM dontle prix était

do $100.00 sera voadu & $50.00 ches

L.J. A. SURVEYER, No 6 rue St Laurent.

LA ROYALE
COMPAGNIE D'ASSURANCE D'ANGLETERRE

Burona principal auCannde Montreaz,

OAPITAL - . . »* « = = $10,000,000

PLACEMENTS = =» = = ® : i $30,000,000
Canada pour protection des porteurs de polices,principalement

Wonfonds.euvornement, ,000, Responsabilité des actionnaires illimitéé

La ROYALE a le plus grand surplus d’actif au-dessus du passif de toute
ompagnies d'assurance contre l'incendie du monde.

ILLIAM TATLEY, Agent principalos Gerant residaut

5 HUKTUBISK of A bL-OX&h, Avoñéé speciaux Ga depart3
mont francais, Mmuntroal

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

   

  
    

  

        

      

      
    
      

    
     

  

AVIS SPECIA
Remèdes Indiens de la Cic du Baume des Montagnes Vortes do §

Geo!Tucker, ont été enrégistré au “ Régistre des Marques de Commerce

No 13, folio 2810" conformémentà ‘l'Acte des Marques do Commerce ot

Dessins de Fabriquo de 1879 ” par Geo. Tucker.

1èdes Indiens de la Clo du Pnumo des Montagnes Vertes dovionnent si popalal-

ME res Losom nombre de pharmaciens ot épiciers so servent de ce titre pour ve ndre des

BE préparations (alsitiéos. Il y a des gona qui parcourent aussi los campagnes; des hommos

portantdes cheveux longs, afin de mioux réunir À Lromper los personnesoù so dl sant soit

sgent do In Clo, soit associé ct quelquefols mémo frere du propriétalre. y à jusqu'à des

femmes qui rétendont êtro agents do la Cie, Métez-vous de ces impostonrs. M. Q, Tuckor

prévient qu ii ne nora pas responsable pour suoun accidont qui pourra Arriver à cœux qui

86 werveut du fausses préparations veudues sous lo nom do la Clo du Baumo dos Moutagaow

Vortos Demandez toujouru los remédoa do Goo, Tucker, et oxi uc son nom soit wouttld

dans lo Vorro do la bouteille, et l'adresse “ 429 ruc Craig, Mon sur chaqueboîte,

y MACIENS KT EPICIERS, Ine seulo bouteille »>

vaVENDUPAILTOUSLEA1eatca Lio de ramenor une constituction délabrée à #3

état normal do santé. Venez voir lo célhbro HERBORISTE INDIKN,

429 rue Craig, Montréal.
MEaEN ra

  

 

           

L'EXPIATION
—Je za cherche pas le pouvoir, dit lo duc, mais si ines amis ct la

couronno m'obligent à en accepter le fardeau, je céderai à leur volonté,
avee la conviction d'entreprendre une tâcho d'autantplus difficile que
les ennemis du trône sont déjà parvenus à l’ébranler et que le jour
n'est peut-être loin où nous serons sux prises avec un nouveau
soulèvement carliste et peut-être avec une insurrection républicaine.
-~Mon père à toujours été l'adversaire déclaré du comte de Moute-

molin, de don Juan et de leurs partisans, reprit Anita, et c'est le duc
deBalbon quia contribué plus qu'aucun autre grand d'Espagne, à
fairo envoyer au supplico le général Orféga, quoique je l'aic bicn im-
ploré en faveur du malheureux condamné,

~—Il y à des crimes pour lesquels il n’y à pas de pardon, dit le duc
avec une froide sévérité. J'ai voté pour la mort d’Orfégn avec la ma-
jorité du Sénat, parce que nul n'a lo droit d'écarter le brus qui doit
fra per les coupables; quand la société réclame uno expiation légitimo,
la clémence est une injure faite A la justice. Je blame In faiblesse du
fouvernement qui d'accord avcc la reine, à fait grâce, dans ces derniers
temps, À quelques-uns des officiers carlistes les plus compromis, après
avoir fait exécuter Orféga. Si demain je suis appelé à prendre le porte-
feuille de la justice et de la grâce, dont il est question pour moi, mon
premier acte sera de demander aux Cortès l'ubrogation du décret d'am-
nistie Lo repentir ne suffit pas pour désariuer les vindictes publiques.
La conversation se prolongea quelque temps Horace était heureux

devoir durer la séunce au délà des deux heures convenues, et il saisis-
sait avec un empressement, encouragé par Auita, chaque prétexte de
varier les sujets de l'entretien.

Le duc, de son côté, semblait avoir le désir de no pas laisser partir
l'artiste et, dès que le dialogue menaçait de tinir, il le ranimait par une
interrogation nouvelle. Très habilement, et gaus que son interlocuteur
en efit conscience, il I'attira sur le terrain où depuis lu visite qu'il
avait faite à l'atelier du peintre, des pensées, vainement chassées, le
ramenaient constamment.
—Votre tour du monde à dû vous permettre de faire touts une mois-'

son de souvenirs ? dit-il
—Vous nous les raconterez, n'est-il pas vrai ? demanda la jeune fille

avec un accent de prière qui ressemblait presque & un ordre.
—Vous im'eulevez d'avance toute la liberté du refus par lequel il est

d'usage de faire précéder le consentement, seuorita, répondit le peintre,
et pour vous prouver obéissauce, je m'exécuterais dès aujourd hui même,
si jo ne craignais l’ubuser de la patience qui est, je le vois, une des
vertus de mon modèle. ¢
Le duc joignit ses instances à celles de sa fille, et Horace avait com-

mencé de dire qu'il n’était, comme sasœur Virginie, qu'un enfant
adoptif de sir Richard Stone et que tous deux uvaiont été recucilis
par le quaker bienfuisant dans des circonstances dramatiques, lorsque
a porte du bouduir s'uuvrit et livra pussage à Rosita qui annunçu
l'arrivée de don Pablo Garcin, et remit au duc un billet cac! cté.
Don Alexandre déchira l'enveloppe, lut rapidement quelques lignes

et, avec un léger tremblement de la voix :
—Je regrette. inon cher monsieur, dit-il en se levant, de devoir vour

quitter à l’endroit le plus pulpitaut de votre narration. Une affaire
grave tn'obligo à recevoir sur-le-champ, dans mon cabinet, la personne
qui me fait passer ce billet Mais comme je tiens autant que 1na fille à
ne point perdre un seul incident de vos aventures extraordinaires, je _
vous serais reconnaissant de fuiro accueil à ma demande, au risque
de la trouver en contradiction avec celle que va vous faire mon tyran.
Je n’ui pas de peine à lire duns les yeux d'Anita toute sa curiosité, et je
vois poindre l’oraye qui va éclater, si je parle d'interrompre, au mo-
mentle plus émouvant, ce romau du lu réalité, Peut-être aurez-vous
plus d'empire et pourrez-vous cunjurerl’uruge mieux que moi
—Don Pablo peut attendre, dit Anita. lu n'es pus, que je sache, à lu

merci d’un ancien serviteur.
Le duc se redressa avec un mouvement d'impatience
—I1 m'est impossible, dit-il un peu sèchement, de différer l'entrotien

que Pablo me demande.
—Îl attendra, reprit In jeune fille avec un geste d'autorité Je ne

veux pas qu'on nous interrompe. Rosita va dire & don Pablo que mon
pire ne peut le recevoir en ce wcinent. Qu'il revienne plus tard.
La soubrette, sachant d'avauce à qui appartenait l’uutorité, se retira,

et l'artiste allait reprendre soû récit lorsque Rosita revint précipitam-
ment avec un nouveaubillet.
—Don Pablo insiste dit le duc après .avoir, d'un coup d'œil, par-

couru les lignes ; scus peino d'encourir toute ta colère, je dois le voir à
l'instant.

Anita lança un regard de dépit, presque de menace à sou père, et,
sans pouvoir inaîtriser entièrement les sentiments qui l'agitaient:
—Je suis très contrariée, senor, dit-elle, s'adressant au jeune homme,

d'avoir à constater devant vous que mon père est on pleiuo rébeilion et
je lui déclare qu’il n'a rien à espérer de mon indulgence. Je serai

impitoyable. a . .
—Le pardon n'est-il point, senorita, suivant l'expression du poète, la

plus noble vengeance ? repartit Horace en s'inclinant.
Elle lui tendit affectueusement une main qu’il retint un instant dans

la sienne:
—Votre bonté me désarme, monsieur, fit-elle, et je consens, grâce à

votre intercession, à ne pas vxercer à légitime rancune.
—Et les rancunes espagnoles sont terribles, comments le duc.

Don Alezandro se dirigea vers la porte. Horace saluu la jeune fille
promit de revenir lo leudetmuin du weilleure heure et sortit avec le
due

Anitafit signe à Rosita de rester.
—-Assieds-toi là, dit-elle, ct avaut d'enlever le chevalet et le tableau,

donpe-moi sinrérement ton opinion
La soubrette oLéit et vint s'agenouiller aux pieds de sa muîtresse:
—Regarde bien. ‘Trouves-tu ce purtrait ressemblant ?
—La senoritu le sait mieux que ui, dit la contidente, et Dieu me

garde de no pnsêtre du même avis qu'elle.
—'T'u es incorrigible, s'exclamu la jeune fllle; si je ne puis pas comp-

tersur ta franchise, que veux-tu que jo fasse do toi ?
Anita vit une larme Lriller duns les yeux de la soubrette.
-—Pnrdonne-moi, ma bonne Rosita, reprit-elle avec douceur, cn lui

dounant uno caresse familière, tu sais combien je suis vive; ju t'ai
arlé rudement malgré moi, mnis je ne sais plus ce queje £4is ni ce quo

je dis. .. Aussi pourquoi he pus wv compreudre tout de suite ? N’est-
pas mon ami d'enfance, ma sœur de lait... Et no vaijo pas fait cuten-
dre, depuis un mois,le même aveu à toi pour qui je n'ui pas plus de

secrets quo pour mon père 1 . :
—La senorita m'a dit qu'elle aime don Horace et clle ne tnol'aurait

pas dit que...
—Eh bien que... .
—Queje l'aurais deviné tout de suite.
Anitr ouvrit un coffret de nacre lamé d'or ct en tira uno croix en

perles fines qu'elle attacha au cou de sa sœur de lait,
—Mais, senorita, dit ln soubrette, vous êtes trop bonne pour moi.

Vaià le deuxième cadeau que Vous me faites depuis quatre scimuines.
—Fais-en ce quo tu voudras où ronds-les moi si tu n’en veux pas.
Anita eut un trépignement d'impatience.
—La senorita se thche encore contro moi.

. —Tais-toi ct parlons d'autre chose.
Rosita sourit.
—C'est-à-diro parlons d'Hornce.
—Ah! picarilla, (Petito friponne.) tu ccmmences à avoir de l'esprit,

Tu as raison : parlons de lui puisque son nomet son’ ituago occupent
toutes mes pensées. Lo , .

l'andis que ce dialogue se continuait centre la jeuro maitrosso et ln
soubrette, don Aloxandre avait descendu avec lo peintro lss marches

du grand escalier intérieur de son pulacio. Co .

Au bas attendait un homme dont In wise recherchée ne dissimulait

pas la vulgarité de l'aspect et du maintion. | ll avait les membres gros

ct lourds, la figure commune, les mains épaisses et grossières, quoique

gantées Son dos voûté, son embonpoint, son regard audacieux, son

allure sans aucune distinction, dénotaient dès l'abord un rustre enri-
hi. C'était Pablo Garcia.
EAsur l'artiste un coup d'œil rude ct défiant, salua avec l'effrou-

terie d’un ancien valot devenu maîtro, ct sans attendre que don Alexan-

dro lui eût adressé la parole, vint se poster devant luien disant à

demi-voix: 4, .
—J'ai plusieurs communications importantes à vous faire.
Lo duc, visiblement impatienté, désigna une porte ouvrant daus lo

vestibule et, prenant congé del'artriste, disparutavec son ancien inteu-
dant, tandis qu’Horace gagnait le perron de sortic.

 

(A continuer)! 



 

  

    

    

 

l'hon, procureur général a reçu une dé-
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Sorrensky, accund da conspiration sur

1a motion présentée par « McMaster
O, 1t., pourfaire casser l'acte d'accusa-

tion. Cette question, comme on le

sait, a été soulevée sur le rapport du

grand jury qui avait trouvé l’accusa-

tion fondée contre Sorrensky et non

fondée contre T'owkey. Suivant la pré-

tention do l'avocat de l'accusé, Ïl ne
pouvait -y avoir conspiration dans
ceu  circonslances. savant juge
a renvoyécette nbjection légale, ztten-

du que mène en hiffant le pom Go

Towkey de j'acte d'accusation, il y

avait dans la rédaction les termes

‘avec plusieurs autres personuce Ju-
connues”" ce qui suffisait amplerven:

pour justifier le maintien do l'indiete-
went contre Horensky. Ce dernier ds

vra en conséquence subir son fro

aux prochaines assises criminolles «lu

mois du juin.
M. J, LL Archambault, avocat de la

couronne, présenta ensuite une motion

pour que Sorensky fut mis en accusa-

tion pour subir sun procès. La cour lo
fixa au ferme prochain et le défendeur
donna caution de comparaître à l’épo
qu»fixée.
Une motion fut nussi présentée pour

renvoyer l'appel dans lu cause de Mit-

chell trouvé coupable de vagabondage

devant le Recordeur, Le prisonnier

gui purge uctuellement sa sentence

s'étale pas représenté, son appela été
renvoyé. -
M. Archambault annonça ensulto que

les travaux du terme étaient finis et
après les félicitations d'usage, la cour
s'ujourna.

los représentants de la couronne,
MM. J. LL Archambault et J. F.
Quinn, méritent d'ôtre félicités sur la
manibro habile et digne avec laquelle
ils ont rempli leurs nouvelles fonctions.
Nous nvons arsisté à une grande

partie des débuts qui ont eulieu aux
Assises et nous avons constaté que les
doux savante conseils de la reine ont
soulenu duns cette «phère de lour
profession la réputation d'avocats
qu'ils ont si blen acquise au barreau.
Nous avons entendu exprimer la même
opinion parmi les membres de la pro-
fession légale, Les compliments song
miérités à tous égards.

LES BUVETTES ILLICITES
Rassia dons uno maison du village Saint

Jean-Baptiste

Depuls longtemps déjà la police du
poste No 12 du quartier St Jean-Bup-
tiste, wapercevait qu'un individu now-
mé Michel Renaud, No (00 rue St Lau-
rent, vendait de la boisson sans licence.
A plusieurs reprises différentes, les
autorités avaient fait 'inspection de la
maison, mais sans pouvoir rien décou-
vrir, Enfin, hier, le sergent Gauthier
ayant appris que plusieurs individus
avaient été vus entrant et sortant de
cette maison plus on moins étourdis, il
résolus de faire une nouvelle descente,

 

Ou {it encore une inspection
générale muis sans résultat bien
qu'il fat évident qu’on y ven-
rit de la boisson car là se trou-

valent un grand nombre d'hommes que
Bucchus avait déja caressés, Quelqu'en
copendant révéla lu seccretä ln police.
La boisson se trouvait entre le dernier
plancher et la toit du dornier étuge.
On86 rendit là et l’on trouva Lout un
approvisionnement de boissons fortes :
barrils de cognac, bière, gin, ote. Le
tout a été saisi ot amend au poste cen-
tral de police. On vait que dans ces
cas, pvant d'armêter le délinquant, on
doit d'abord envoyer une sonnnation
signée du greffier de la Cour. C'est ce
qui « ôté fait aujourd'hui.

TROIS TRAMPS DES ETATS-UNIS
I1- volont on doacsndaut dos chars

"Trois tramps venant do Concord,
E.-U., sont arrivés ici, samedi après-
midi, par lo Grand-Tronc, ot immédia-
tement après ôLre descendus des chars,
Île se sont dirigés vers le marché Ste
Anne, daus l'intention évidente de
faivo bonne curéo. lla se scat servis

 

 

Les peupliers et les dommages.

L'isourie du Consotù
 

Autres feux

Lec dommages causés par incendie
du marché Bonsecpurs sontdifficiles à
évaluer. En ce qui regardela bâtisse
elle-même,ils ne s'élèvent pas au-delà
de 82,000, nous assure-t-on.
Le fou a causé ses dégâts dans les

planchers, mais on n'a pas vu de
amie,
Les plus grands dégâts sont ceux

causés aux propriéres d'étaux, mais un
bon nombre de ces commerçants sont
porteurs de polices d'assurances.
Les dommages causés aux inarchands
sie et grands, s'élèvent à environ

La ville, elle, n'a pas d'assurance.
Le conseil de ville avait refusé de

| renouveler les assurances qui avaient
pris flu au mois do septembre dernier.
Nen-seulement il n'y avait aucune

assurance sur le marché Bonsecours,
mais les autres bâtieses appartenant à
la corporation sont dans le même cas,
de sorte que si l'hôtel de ville devenait
la proie des flammes, notre bon peuple
devrait payer à peu près un million
pour reconstruire un hôtel de ville.

11 est juste d'afouter cependant que
le comité des finances avait donné 

 d'œufs, ete. au détritneut d’un des
vendeurs. Ils sont accusés nusri d'avoir
vendu dans un wagnsin de bric-d-brne,
Un pardesaus qui ne leur appartenait
pas. lis finirent par tomber entro les
mains de in police. Is ont été arrôtés
ner les constables Léandre et Eugène
’révost. Ils ont comparu ce matin,
devant le juge Dugns et se sont nvouds
coupables, Li sentence a 6to sus.
pendue.
Les individus en question ont proniie

de s'en retouvior aux féluts-Unis à
pied. Son Honneur leur a donné jus.
qu’à demain matin :pour exécuter feur
eugngement, Avaat de les relâcher il
les n envoyés nu bureau central sous la
garde des constables pour les faire re-
connaftic de tous les hommes réunis 1A,
Espérons qu'ils iront opérer ailleurs.
Nous avons assez des ndtres ici, Co

sont trois Otres tout dépenaillés et à
figure 1ébarbative.
un d'eux avait au marteau dans 8

poche.
111 se sont nommés Edward Sawtelt

Willimn Meaghgon et J. P. Murphy.
Co s at dus Jeunce gens de 19 A 20 ans.

PAS DE P! AIGNANT

Vol aune vu..uve d'enfaut

Un individu uvintué Arsène Lacelle
US ans, maçon de In rue St Dominique
n été arrêtéhic x par le constable Trudel
pour Avoir volé une voiture d'enfant,

  ‘eat lu duuxidme fois que ce constable
le logo au poste. Commune le plaignant
n'est pas venu donner sa dépusijion cu
ruatin le procès à été remis.

DAVID BURSTEIN

Ciuq ans do péaitencier

David Burstein alias James A, Poar-
son dont nous avons deja parlé À com-
paru samedi après-midi sur cinq aceu-
sations de val, devant son Hou,le juge
Dugas sur trois accusations il a été
condamné à cinq ans de pénitencier.
Sur lesdeux autres lasentence aétésus-
poudue- 11 se dit parent de Sam Lovwis
e grand prêteur anglais, et immediate-
mentaprès son arrestation il lui a écrit
rfln d'avoir les fonds nécessaires pour
restituer l'argent volé

 

MAISON DE JEU

Plusieurs Arrest-tions

Samedi soir, la police a fait une des
conto dans une maison de jeu de la rue
Saint-Charles Borromée et arrôté les
porsonnes snivantes: George Chester,
formisdasGibault, Edouard Bnumond,
William Phelps, Louis Stanley, Tho-
mas Jones, Girard Crowly, Joseph Bar-
rd, William Morrisson, Moïse Sletty,
John Andrew et Arthur Lemire, ©
Depuis longtemps nos détectives

avaient l'œil sur cette maison, et lors-
qu'ils earent rdunis des preuves sufMi-
santes ils se décidèrent. À opérer.
Les tables de roulettes, jeux de car-

tes, etc, ont été transportés au peste
central de police.

Ils ont compara ce matin et ont recu
leur sentence, avouantleur culpabilité,
Chester, le propriétaire, a été condam-
né à et les autres à $2 ou un nyols
de prison. .

mean
—Le Sirop © TymPentkine du Dr

Lavioletie n'u pus encore failli une
seuly fois de gud: itIn toux consécutive
à la grippe.

  

 

ordre, au trésorier, vendredi dernier,
de faire assurer fes propriétés de ls
corporation, à part les stations de
pomipies.
Beulement, M. Robb n'ayant pu

préparer ses papiers assez tôt samedi
après-midi, nvait donné à un commis-
stonnaire, l'ordre de passer ce imatin
aux divers bureaux des assurances,
pour leur dervander quel risque
chacune serait prête à accepter sur les
édifier da ls vifle,
Le marché devait être assuré pour li

moitié Je su valeur et l'hôtel de ville
pour toute su valeur.
On s'est activement occupé de la

chose aujourd'hui à l'hôtel de ville.
Ou est d'opinion que le feu a été mis

malicieuseimment au marché Bonsecours.
C'est dans Ia double cave de l’édifice

quo l'incor:die a éciaté.
La combustion des lubits entassés

dans les magasins des caves & CAUSÉ
une fumée épalase d’une âcroté extraor-
dinaire, ’
, Il ya eu 21 pompiers en tout, rendus
incapables de continuer leur travail
pour avoir été partiellement asphyxiés
par la fumée au point de perdre con-
naissance,

Les Drs de Cotret et Larnoureux ont
déployé un zèle infatigable auprés des
walades. Le Dr de Cotret lui-même,
Après avoir soutenu jusqu'à D hrs hier
soir, & dh s'avouer malade.
Co matin, À l'exception de cinq, tous

les malades sont retov-ués à leur poste.
Ces cinq sont les 1 «piers Lncnsse,
Lussier, Gilinour, Dubois et McKircher
qui sont à leur domicile.
La compagnie manufacturière de

caoutchouc à bien voulufaire rempla-
cor par s=s hommes sept des pompiers
malades.
Des pornpiers ontpassé la nuit sur le

théâtre de l'incendie.
A 5h. 45, hier soir, il y a eu un petit

incondie au No 44 Chemin Papineau.
Dans la rue Montcalm, il n’y a eu

qu’un incendie insignifiant.

UN INGÉHIEURSANITAIRE
Pour romplacer fou M. Radford

 

Co qu'on peuxo le médecin de Ja cité
Un de nos reporters a demandé ce

matin, au Dr Laberge. mdédecin de la
cité, quand est-ce que le comité d’hy-
giène s'accupera de la nomination d'un
remplaçant à M, Radforl, inspecteur
sanitaire décédé il y a quelques jours.
Le docteur a répondu que le comité

du conseil doit considérer la chose
jeudi prochain.

Parlant de celui qui sera choisi pour
remplir la vacance, le Dr Laberge
dit qu’il scrait en faveur de In nomi-
nation d'un ingénieur sanitaire.
Mais comme il n’y a peut-être pas

d'ingénieurcivil ici qui ait étudié spé-
cialement ce quia trait à l'hygiène,
‘aimerais toujours mieux un simple
ingénieur civil, dit M. ?Laberge, qu’un
homme qui ne saurait pas le génie
civil

En Angleterre, ajoute-t-il, l'exécutif
des bureaux d'hygiène ge compose:
d'nu médecin officier do santé, d’un in-
génieur sanitaire, d'au inspectour des
nuisances, d'un secrétaire et d'un tré-
sorier.

f1 nous faudrait ici un ingénieur. Il
v a maintes questions telles que colles
du fonctionnement des incinérateurs,
de la construction des draignages qui
demandent les connaissances d’un ingé-
nieur,
Ces matières ne sont pas du ressort

du médecin officier de santé qui, lui,
doit se contenter de voir ce qui est dé-
fectueux dive ce qu'il faudrait: mais
l'exécution des plans est du domaine
d'un ingénieur.
Le Dr Laberge dit que si le conseil

ne nomme pas un ingénieur pour rem-
placer M. Radford, il devrait nommer
quelqu'un des employés actuels qui ont
du moins une connaissance pratique
des choses du Bureau.

LE FLEUVE

I y na un chenal à découvert depuis
le pont Victoria jusqu’au pied du cou-
rant Ste-Marie, mais des deux côtés de
ce chenal la glace est ferme.

Deuptis le mouvement de lu glace de
samedi, le niveau du flouve à monté de
deux pieds.
L'eau se trouve encore JA 9 pieds ‘au-

dessous du plus baut niveau de l’eau,
dans les inondations.
L'an dernier, lu port était libre de

glace le 10 Avril,

MORT SUBITE

Madcme Walter Grose organiste de
l'église Douglas rue Sto Catherine est
morte subitement hier matin en sor-
tant de l'église. Elle est tombée sur le
trottoir foudroyée par l'apoplexie. Le
corps a été transporté d'abord À la rési-
dence de sa mere rue Ste Catherine
puis de là à celle de son mari No 1418
rue Dorchester. -
La défunte est ln Lelle-eœur du dé-

tective Grose de l'agence secrète.
C'était une personne très estimée, Les
funérailles auront lieu mercredi'après-
midi à l'église Douglas A 3 heures,

 

 

 

 

L'ETAT DE M. GLACKMEYER

M. Glackmeyer, grefier de ln cité, a
été administré. Son état n'a pas em-
pird depuis samedi, mais il ne s’est pas
amélioré non plus.
Le malade à l'usage de ses facultés,

mais il est très faible, abattu et some
nolent.
Le médecin a voulu qu'on le laissat

sur le ccnapé où on l’a couché lorsqu'on
va Apporté chez lui, vendredi soir, afin
e ne

Lémoiri gle.
 Glackmeyer no reçoit person

naturellement. Coit personne,
ne prend qu'un peu de cognac et

de chmpagno, avec de l’eau. sn
M. Glackmeyer est Agé de 73 ans.
C'est M. le Dr L B. Durocher qui est

le médecin de la famille et qui doauv

as l'exposer à une nouvelle  ses soins au greffier de la ville,

.touto l'exéontion

Samedi après-midi, A 5.90 heures,
Maxine cheleau,
l'avons annoncé, & subi sa peine de 26
coups de fouet. Depuis son entrée au
pénitencier le Dr Godet ne voulait pas
te prononcer sur la capacité du forçat
à subir son supplice, car il jouait sans
cesse au m e Samedi matin le Dr
s’est décidé à en avoir le cœur.net, et
après un examen des plus conscien-
cieux, il à jugé que le prisonnier éteit
de force subir les rigueurs dela
justice.
Enapprenant cela, Rocheleau a feint

de perdre connaissance et a eu recours
A toutes les ruses imaginables pour
échapper au chAtiment ; mais le méde-
cin lui a déclaré que le manège ne réus-
sirait pas. Tout de même le DrCotret
a recommandé aux gardes de frapper
aussi faiblement que possible.

“ Amené dans la eaile de l'exécution
entouré du préfet, des gardes et des
exécuteurs, le for¢at avait la figure
livide ettremblait de tous ses membres.
Au troisième coup, il commença à

crier et tout le temps de l'exécution il
poussa des cris lamentables,
Au 25bme coup il fut détaché du

terrible chevalet et remis entre les
mains du médecins qui lui appliqua
les faineuses compresses de saumure.
Sous les morsures du sel il poussa des

gémiesements, Il a été ensuite conduit
à l'infirmerie. Quand il sera guéri de
ses plaies, il sera placé duus un départe-
menten rapport avecses forces. Etaient
À l'exécution les représentants de la
dresse, du Stur, de l'ETENDARD ainsi
que les autouités de l'institution. Les
journalistes, comme toujours n’ont
qu'à se féliciter de l'accueil qu’ils ont
reçut du préfet M. Ouinet.

UNE SCENE AU THEATRE -ROYAL

Le gardien spécial, Fuller blessé

On sait que les habitués dela der-
nière galerie du Théâtre-Roga! don-
nont
autorités : Lo

Or, samedi un individu nommé Alf.
Mallette. mouleur defla rue St-Constant
était ivre et voulait entrer au théâtre.
Le constable spécial Fuller vouluit l'en
empêcher. Mallette le saisit à la gorge
et le fit rouler au bas de l'escalier, Phis
il se précipita sur lui et il s’en auivit
une Îutte dans laquelle l'autorité finit
par triompher.
M. Fuller eut deux doigts cassés dans

sm chute. Il est allé se faire panser à
l'hôpital général,
Mallette a comparu devant le Recor-

der aujourd'hui et a été condamné à
$10 ou un mois.

UN MAUVAIS FILS

Son père irfirmocat obligé do 1e fairo
vivro

Dans Ia cause de Zénon Archambault
accusd de vagabondage, une triste his-
toire a élé portée à la connaissance du
public au recorder ce matin. Zénon est
un Jrrogné avéré et un fainéant incor-
rigible.
fi boit sans cesse et son vieux père

qui est monchot est obligé de le faire
vivreau moyen d’un pelit commerce
qu’il tient sur It rue Ontario. Le mau-
vais garnement trouvé ivre eur la rue
Ontario, par les constables Lemieux et
Oôte, n été amené au poste et con-
damué ce matin, à $5 ou deux mois de
prison.

LES COCHERS À LEURS POSTES
 

sorver 4 ses hommos lo réglomont

Dopuis déjà longtemps les citoyens
se plaignont de co que les cochers. sur-
tout ceux du carré Chabuillez sont une
véritablé nuisance,
On s'est plaint que des femmes st

des enfants y ont ôté insultés. Alors
le chef do police 1 donné des ordres sé-
vères aux corstables pour faire obser-
ver les règlements À ce sujet.
Tous les cochers de place doivent être

dans leur voiture ou au plus à trois
pieds de leur voiture. Cinq cochers
du Ourré Chaboillez ont été arrêtés
depuis samedi pour ne s'être pas con-
forméa au dit règlemont, Ils ont été
trouvés coupables par le Recorder ce
matin mais ln sentencea été suspendue.
Avis aux autres.

Facilités postales

La malle est maintenant échangée
trois fois par jour entre Montréal et
Maisonneuve.
 

- Commissaires

MM. Ls Grondin, J. H. Sylvestre,
Olivier Lefebvre, Alexandre Brousseau
et Edouard Bourasen, ont été nommés
pour juger les causes sommaires dans
bes paroisses do Laprairie et de la
Madeleine.

Immigrants

Six cents clug immigrants doivent
arriver à Montréal aujourd'hui de Ha-
lifux. Ces immigrants sont venus par
lu ** Parisian ” et doivent &6 rendre au
Mrnitoba.

Arrostations à Sto Cunégondo

Quatro jeunes gens du nom de H.
Préveau, E. Oiliville, Jos Cousineau et
Ernest Dussault ont été arrêtés pour
inconduito à Ste Cunégonde et seront
traduits devant le Recorder de l'en-
droit,

 

L'Union St Joseph

A l'assemblée de l'Union St Joseph
de Montréal, qui a eu lieu, lundi der-
nier, les résolutions suivantes ont été
adoptées sur proposition de MM, C.
Beauchamp et D, Ledoux : :
Que des remerciements soient of-

forts aux citoyens qui ont bien voulu
décorer leurs résidences à l’occasion de
uotre fête patronale ;
Que copie des présentes soit trans-

mive aux journaux.

Lo corps d'un inconnu trouvé dans le
’ canal, aujourd'hui

Oe matin quelques passants sur le
bord du canal, furent snisis de terreur
À la vue d'un corps flottant sur l’eau.
On notifia M. Dumiaine et lo cadavre
fut transporté à ln morgue. I était
dans un état horrible de décomposition
et toutporte à croire que le malheu-
roux s’est noyé l'automne dernier.
Le coroner Jones a tenu une enquête

ce matin, à 10 heures et les jurés ont
rendu un verdict de: ‘ trouvé noyé”,
On n'apu découvrir le nom de Vin-
und.

 

Les loteries

L'honorable juge Tait a renvoyé l’ex-
ception à la forme dans cette affaire,
oû il s’agit de la saisie dos $14,000 que
Brodeur avait gagnées à la loterie de
la province de Québec,

y à des gens qui voyant les succès
des loteries déjà établies ont enviéleur
sort, et voilà que lepublie, malgré les
procès otila guerre faite aux loteries,
se voit menacé d'un nombre indéfini de
loteries.
Envoici, entreautres une, nouvelle

sous le nom de ‘Compagnie de loterir
deMontréair. pagn ri

etto loterie a son siège au No 78 de
la rue St Laurent, & 3 Le gérant est M. VW. G. Harpe
vondfs billets À 25 cents. = qu
I ÿ aurait 3,481 prix à chaquet irage.

comme nous

quelques fois du-fl A retorde au:î . :

Le chef Co police donne ordre de faire ob.|

 

cours de la. * Méthode nationale da
dessin ” de M. E, M. Templé, ourrage
qui vient de paraître et dont, en raison
e son importance nous ne pouvons

nous dispenser de dire ua mot.
Cequi distiûgue surtout cet ouvrage,

c'est son cachet original, c’est le c té
historique qui lui vautle titre de ** Mé-
thode nationale.” C’est la première fois
qu'un professeur de dessin demunde
exclusivementà l'histoire d’un pays les
aujets néceusaires à son ouvrage.
Chaquemodèlerepréecnteunobjetutile,
connu de tous; l'ornement est em-
prunté aux différentes époques del'art
Antique ou de l'art moderne; le paysage
figure nos côtes, nos arbres, nos lacs,
nos monuments. On étudie successive-
mentle pin,l’orme, le bouleau et l’éra-
ble: on peut copier les lacs St Pierre,
St Louis, Beauport, etc, et l'élève,
après avoir dessiné la chute de Mont-
morency, peut tracer les murs massifs
dela citadelle ou le clocher delavieille
basilique de Québec. Montréal et ses
environs fournissent aussi des modèles
intéressants ; on remarque, entre au-
tres, les ruines de ln maison où fut
signée la paix de Vaudreuil, l’île Ste
Hélène, où furent brûlés les drapeaux
français, etc.
Après les études préliminairer de !s

théorie du dessein de tête, on trouve,
comme exercices d'application, les por-
traits très simples et faciles à repre--
duire de Léon XIII. du maréchnio da
Lévis, Montcalm, Jean Olier, le énéral
Wolfe et Marguerite Bourgeois, pais
l'Ecce Horno d'après le Guido, la vierge
de Murillo, ete. Ues portraits font v-"ie
A ceux J.-Cartier, Maisonneuve ~%
Charnploin publiée dans le court pré-
paratoire.
La première partie, géométrie apyii-
uée au dessein, est des plus simples et
es mieux exposées. Elle se divise en

deux sections: lo lignes droits et sur-
faces rectilignes; 20 lignes courbes et
surfaces curvilignes. …
Les nombreuses applications ariv-

tiques ou industrielles de ces ligaré
sontfacilitées par des procédés de cons-
‘tructions géométriques tout à fait re-
marquables, rendus plus simplesencore
par des traits et des pointillés impri-
mds en rouge qui forcel'intelligence la
plusrebelle à s'assimiler sanseifort des
notions dont l’étude est parfois assez
ardue,
À ce livre, imprimé avec luxe sur

beau papier, est joint un carton conte-
nant80 feuilles-exercices accompagnée
d'un nombre égal de feuilles interca-
laires qui dirigent l'élève dans l’exécu-
tion des dessins proposés. .
Rien n'est plusisimple et rien n’est

plus séduisant que cette méthode. Nous
félécitons sincèrement M. E, M. Tem-
plé pourson magnifique travailet pour
e progrès réél que sn ‘“ Méthode Na-
tionale ” fera faire à la jeunesse cana-
dienne dans l'art indispensable du des-
sin.

 

Sessions spéciales de la paix

Jean Amyot convaineu de vol de
charbon à l’école des beaux arts a été
condamné ce matin par le juge Des-
noyers À trois mois de prison.
Maxime Miner pour vol de ciseaux

10 jours de prison.

Vonto do boisson sans licenoo

Un individu nommé Procul La-
flamme, de la ruo Richmond, arrôté,
ce matin, par le député-connétable
Lanshert, pour vente de boisson sans
licence. à ôté condamné à $150 d’amen-
de on 8 mois. Comme il n’a pas pu
payer, il a été envoyé en prison.

 

Rogus médocins au Bishop

Les mossieurs dont les noms suivent
viennent d'être reçus docteurs en mé-
decine à l'université Bishop, » Mont-
réal * François de Salles Sylvestre, N.
Crevier, Richer, A. Blanchet, Waren,
Purcis, Hackett, Burnett, Outwater,
Brantet Goltman.

 

Arrestation

John Lussier, Pauline Ladurantaye
et Ferdinand Ladurantaye, de West
Shefford, ont été accusés devant les
juges de paix, Boright et M. A, Pickel.
d’être entrés dans le magasin de G.
Tait, maître de poste de West Shef-
ford, et d’y avoir volé une quantité no-
table de marchandises et environ 25
lettres. Après avoir entendu quelques
témoignages, ils sont maintenue en ar-
restation et leur procès est remis au
rochain terme de la cour du Banc de
a Reine.

 

Essuyez le Guérisseur des Cors Hol-
loway. Il a enlevé dix cors, sans aucu-
ne douleur, sur les pieds d'une même
personne. Oe qu'il a fait une fois, il le
peut faire encore

 

Maman 111—Il y a trois choses qui
méritent l’attention et donti) faut se
rappeler au sujet du_ remède de Daw-
son contre les vors : ler Ce remédeest
fait en pastilles de crème de chocolat
et très agréable au goût ; 2o Elles sont
parfaitement sûres et il n'y a pas be-
soin d’autres remèdes après les avoir
prises ; 8o Elles sont connues sous le
nom de crèmes de chocalat de Dawson
(Dawson's chocolat creams) et le nom
du fabricact, Wallace Dawson, est
imprimé on encre rouge sur le travers
de la boîte.

 

‘Venez sans Hésiter

Chez. Chas. Desjardins et Cie., 1527
rue Ste Catherine, le plus grand may.
chand de chapeaux dans les derniers
goûts à un soul prix, 81145

Orqueil lépitime.—WVous êtes jalou-
eer, N'ast-c= Nas, merdames, de ce teint
frais et rose. «<= cette peau fline et déli-
cate, qui vous rendent si séduisantes ?
Eh bien, jè curmais une panacée qui
vous Conservers très longtemps tous
sos charmes, st suvlement vous voulez
bien en faire usaye. Cette panacée qui
jouit de proprètée si merveilleuses,
c’est la Lotien Frrsteenne. Une cuille-
rée à thé decette lotion, ojourée tous
es matins à l’eau dont vous vous
servez pau” vous rafraîchir la figure
vous procwera ces inappréciables
AVANILÉ93

 

M. Thos Bell, de la Maison ScoËt, Bell
& Cie, propridtaires de la manufature
de meubles Windham, écrit :
‘Pendant plus d’un an je ne passais
as un seul Jour sans souffrir
ents maux de tête, J'essayai tous les
remède dont j'espérais quelque soula-
géraent, mais saus résultat. Je me pro-
curai alors une bouteille de la Décou-
verte Végétale de Northrop et Lyman
et commençai à en faire usage suivant
les directions. Je m'aperçus aussitôt
que mon mal de tête m'abandonnait et
me voilà parfaitement guéri.”
 

Nouvelle invention
Mr P. E. Bourassa de cette ville vient

d'inventer un serre-joints qui doit ré-
volutionner ceux en existance au-
jourd’hui.
La tote et le sabot sont mobiles on

peut faire instantanément de grand ou
patit serre-joints d’'une puissance extra-
©réicaire,
Mr Bourassa qui doit exploiter son

d'obtenir unitventivn sous peu vient
bravec bienmérité.
Nos félicitations et succès à notre

concitoyen, :

e vio-;

putation de ia c brede commerce
qui Jui a soumis certains amendements
au code de procédure civile au chapitre
des lois qui règlent les faillites. ._ _:
La députation se composait de M. V.

Ohateauvert, président de la chambre
de commerce, de M. E. B. Garneau,
président du comité des faillites de la
chambre, R, Turner, J. E. Bédard, E.
Pelletier, J. E. Martineau et du secré-
taire de la chambre.
L’hon. M. Casgrain a étudié avec les

membres de la députation les divers
amendements en question, et a promis
d'en faire une étude spéciale.

Peut-être les amendements forme-
ront-ils un projet deloi qui sers soumis
à la législature par le gouvernement.
La députation n été enchantée ae

l'accueil courtois st sympathique que
lui a fait l’hon, procureur-général.
— nt commence A se fairs mau-

vais. Il est impossible pourles piétons
d'y circuler convenablement le jour,
tantil y a de saletés amoncelées dans
l'unique chemin. Il est probable qu’il
sera condamné d'ici à une couple de
ours.
—Trois désinfections ont été faites

ce matin par le bureau de santé, ce qui
porte à quatrele nombre des inaisons
Tlacacdédes,
—L'élcctio:a da M. Morin, député de

Ohorlevoix, «si contestée.
_ spruvernecrent provincial a des-

titué M. Tempié, diracteur de l'école
ste decrin.

—UÜr homme infirme est sans se-
cours, les ongelures rendent infirme et
l'Huile St Jacobs guérit les engelures
promptementetpermanemment. C'ebt
un iait incontestable, 108

 

La toux s'apaise

Dès la première dose de BaumeRhu-
mal, une cuillérée À thé pour les adul-
tes, on éprouve un soulagement consi-
dérable dans les cas de rhumes les plus
opiniâtres, La plupart du temps, si
grave que soit le rhume, un flacon do
Baume Rhumalsuffit à amenerla gué-
riscn. Oe remède par excellence & ac-
compli des guérisons remarquable.

Nous accusons réception d'un traité
d’arithinétique qui renferme les mé-
thodes de calcul les plus en usage dans
la commerce et dont le besoin se fai-
sait sentir depuis longtemps. Voulant
aider, autant que possible, à remplir
cette lacune dit l'auteur, je viens offrir
aux élèves des écoles commerciales,
le fruit demon expérience de 27 ans
dans l’enseignement commercial.

Il est avéré qu’un bon nombre des
méthodes Qréconisées dans les arith-
métiques déjà publiées, ne sont pas
suivies dans le commerce. Des métho-
des pts ~xpéditives, adaptées aux be-
soins des hommes d'affuires ont la pré-
férence.
Ce sont cos méthodes et d’autres en-

core, que la pratique de l’enseizne-
ment n'a fait découvrir, que je publie
aujourd'hui, Ces méthodés permettront
de chiffre» des additions, imultiplica-
tions, fractions, problèmes de percen-
tage, intérêt, équations de paiements,
etc.etc, dans deux coups de crayon,
Je me suis donc appliqué à muttre

peu de fhéorie, mais beaucoup d’excin-
ples pratiques, Lu
A part quelques pages explicatives

françaises, l’arithmétique est en an-
glais, et en voici la raison :
En Amérique, le langage du com-

merce est. l'Auglais, et en obligeant
l'élève à chiffrer en anglais, il se fami-
liarisera plus vite avec les expressions
comucrciales.
Sans avoir la ‘présomption de pré-

senter à la jeunesse studieuso denos
cours commerciaux une arithmétique
complète, je crois cependant, qu'elle
leur sera très utile.

Joszrn H. Roy, Ptre.
Supérieur et Principal du Cours Com-

mercial du Séminaire de Sherbroke.

N.B.—L'cuvrage est en verte chez
Bertrand, Lavallée et Gélinas, No 275
rue St Paul, Montréal, :

STI

DECES
A St-Vincent-de-Paul Me Jésus) le 3

d'Avril courant Jean Théodule Pomin-
ville, Ecr, M. D. à l'âge de 07 ans et 4
mois. Le docteur s’est fracturé une
jambe il y à six ans, et ne s'est jamais
retabli depuis.
Hommeintègre, bon citoyen, attaché

à la religion, il a vu approcher la mort
nvec calme. Les funérailles auront
lieu mercredi le 6 du courant.

ANNONCE DE

HenryNE. Hamilton
Soùäries! Sotiries !

Plusieurs lignes nouvelles de
soies noires et de couleurs. On
vient d'exposer des marchandises
de haute qualité; à des prix mo-
dérés ; il y a plusieurs nuances
nouvelles. Une visite est solici-
tée.

Garnitures deRobes.
Les Garnitures de Robes et les

Boutons sont des départements
remarquables dans notre maison.
Nous avons un assortiment com-
pletde guipures en Jet, Acier, Or
et Argent, et Franges, etc.

Manieaux et Articles
de Modes

Exposition spéciale de nouveautds
arrivant constamment pour assortir
tousles départements.

Chaussures.
C’est un succès indéniable.

 

  

 

Avis Spécial.
Notre Nouveau Catalogue Illue

tré sera prôt dansquelques jours
et les Dames qui réside à la cam-
page pourront {aire leurs choix
ans leurs propres maisons aussi

bien que si elles venaient person-
nellement à notre magasin, et
elles pauvent aiusi e'épargner
l’ennui de voyager en chemin de
fer et économiser de l'argent, En-
voyez le nom et l'adresse ct une
copie vous sera expédiée par le
retour de la malle,

HENRY & N. E HAMILTON
Caire Victoria, Montreal

DEdtDitMers
vince d'Ontarlo, ,

angelesdouxdude comparaître

  

 G. W, RERNIC
Député Protonoritre.

‘| John, cn la cité do Montréal,

BATAILLE DB LITTLE BIG HORN
Cette famouse bataille a. ou Jeu lo 25 Juin 1878

et & où pour résultat ls destruction totale des
troupes sous les ordres dugénéral Cuater, par
es Sioux, Il y n nussi à In bâtisse du yclorame
Une £Tands collection do ouriesité indien-

Entrée: 28 ots.—Ouvert tous les jonrs de 9
bru, a.m. 4 10hre, p. m, readela
10 hrs. p. m

BATISSE duCYCLORAMA
1981 rue Ste C: 3 7u e atherine, coin de la roepat

 

 

SITUATIONS VACANTES

N DEMANDEdos garcons intelligents de
O 12 à 14 ans. s'adresser è Pesan ss
rue SL Jacques 1

 

 

Bt Denis.

N DEMANDE uno modistoauNo26vue"
8t Dominique. : 516 -
 

habllespourN DEMANDEdoux personnes
fubriquer des valises, 1819 rue Notre-

Dame. 73
 

O" DEMANDE une bonno cuisinière pour
restaurant, S'adresser 63 Communes,5
 

 

OF DEMANDE un forgeren pour les voi-
tures, an No C3 Dufresne, Hubert Bros-

soau 513

N DEMANDE une bonne servants au No
149 ruo Bt-Denld. 873
 

OFDEMANDE des bons pointrea. S'adres-
ser au No 113 rue Duvernay ou No 252 rue

Amherst. 56-3
 

Demandé

Par une Damodiplomée des élôves pourle pla
no, elle donacra aussi des leçons à domic le; con-

 

ditions faciles,
S'adrosscr au na 5 Tarra Hall Ava.

A VENDRE
Le droit d'exploiter dans ls puissance du Ca-
nada popr un intérêt, le procédé patenté pes
décrot No 17580 du 5 septembre 1585, accordée à
Marshall J. Allen ot \{'1lllam E Bradloy, pour
perfectionnement de l'urtou procédé do fadvri-
cation du Whiskey.

SHANKFORD WHISKEY PROCESS Ca
DUNCAN MocCORMICK, Agont

No. 381 rue St. Jacques, MoBtréa

RRE A VENDRE--Une des plus bellos
terres do St Guillaume d'Upton, situés au

Rulssean des Chines, avec maison, granges et
autres bâtisses, le tout en bon ordre et occupés
on ce moment par M.‘ bomas I. Desuuiniers
B'adressor à O. Ÿ. Paradis. Woonsocket,12, I.

no

 

 

AVIS EST PAR LE PRESENT DONNE.—
que Frederick Hanry Markoy de Montréal, s'a-
drexsorn à la Légisilature de :a Pruvince do
Québec, A Inprochaine session pour demandor
Tadoption d'un acte autorisant lo Barre u de
la lP’rovinoe de Québec de l'adntcttrs à la prati-
quo de la profession d'avocat.

FRED H. MARKEY,
MAcLAREN, LEE SMITH & SMITH,

Prooureurs du letitionnaire.
Mon!rial, SI mars, 1802, 26132

AVIS
Les personnes qui ont reçu des listes,

de l'Ecole industrielle de Joliette, sont
priés de renvoyer ces listes au R. Frère
Turcotte, C. S. V., Joliette, dès les
premiers jours d'avril. 8i.

 

 

 

Province de Québec District do Montréal
CourSoMuglstrat pour la Cité de Montréal

Napoléon Dufreenn, demandeur vs Dougiass T.
Taylor, défondour,

midi, au domicile du défendeur, No.
ruo Shorbrooke, en In cité de Montréal, seront
vendus, par autorité deJustice, au plus haut of-
frant et dernier héri » les bles ot
offots du dit défondour, saisis en cetto causo
consistant en meubles (le inénage, ete.
Condition : argeut comptant.

D. MIREAULT, 1.C.8
Montréal, 4 Avril, 1892,
 

Province de Quéune, District de Mantreat,
Cour deMagintrav pourla cité no Montréal.

o 545.
Paul Hormidag Tremblay ot Cie, demandeur,

vs Alexis Goure, cntrepr nour, défondour.
Le 13ième jour d'Avril, 1892 À dix heures de

N DEMANDE Ale passé epfantar] 55
s'adresser Bvecthro: Kir2

—0;eee

Aujourd'hui seulement nous 0 t

QUELQUES LOTS BOX Hi
Un lot de M cachots A debosoncon

olfert aujou i

à 810 chacune 4

Aussi un lot de Mante ;
do qualité extr, de $12 a S18. et Giley

8. OARSLEY,

Autres Lots]
Aujourd'hui seulement

Indiennes, couleurs bon teint,....,

et GILET

samedi; prix, de fi

 

[ndiennes, moirdes noires.... *
Brochés noirsQ..... °Teen
Ohambrais, patron Ecossals......A
Qualité extra..……….….….….... 0... Be

AUTRES OCCASIONS
iêtoffes imitation de tweed pour rot

folies Berges.........
Nouvelles toffes pourrobes, ævu

c

 

CHAUSSURES-OCGASIONS
Quarante caisses de chaussures pour

lumes et messieurs, à vendre à ba
‘narché aujourd'hui et demain.

Bottines à boutons pour dames.…$LW

Fottines à boutons pour dames…$1W
‘Jouliers pour dames, depuls.,......5
‘'antouffes pour dames, depuis.……ÿ
Sottines à lacets pour homunes, depui

souliers pourhommes, depuis.....13
Pantouffes pour hommes, depuis...5

8; CARSLEY.

ENCORE DES LOIS !
Nouvelles Flanellettes pour robes

 

matin, sort jolis, depuis.
Flanclles rouges tout laine.
Cotons gris, depuis.........
Cotons blaucs, depuis......, À
Coton à drap, double pli...........

  
  

 

 l'avant midi, au domicile du défendour, No 162
rue St Hypolite, en la cité de Montréal, seront
vendus par autorité do justice, au plus haut
offrant et dernier enchérisseur, les meubles et
effots du dit défendour, saisis en cetto cause,
conslutant on un plano droit, set de salon, tapis,
etc, €

Condition ; argentoomptant. |
F, FIORIN AZ H.C.8.

Montréal, § Avril, 1892,

+ Province de Québne, District do Montréal,
Cour Supérieure No 1303

The Montreal apor Mills, demandercase va
La Compagnie d'lwprimerie et de Publication

du Canada, defenderesie.
Le 18ème Jour d'Avril 1892, à 9 br do l'avant-

midi, à ls placo d'affaires do Ja dito défon-
deresso, au No , rue Notre-Dame, on Ja
cité de Montréa), sciont vendus par autorité
de justice, au plus haut offrant et_ dernier on-
chériesour lor meublos ot affuts de dite défendo-
resse, salsls on cotto cause, consistant en amou-
blement do burcau ot les presses,
Uondition, agent comptant.

Aupn. ST, GEORGE,H. C.S,
Montréal, 4 Avril, 1802, .

Province de Quiboa, Distriot de Montréal.
Cour de Magistrat No 7

Japhet Giguèro hoteilior des cité ot district de
Montréal, demandeur va Jean Baptiste
Loagpré dos citô ot district de Mcntréal,
défendeur.

, 1e 13lèmo joar d'Avril. 1892, & dix houres. do
l'avent-midf au domicilo du défendeur, No £09
rue Bonudry, la cité du Montréal scront vendus

autorite do justico au plus haut offrant et
ernicr onchérissour, les meublos et effets du

dit défondeur salxig en cette caus, consistant
cn un plano, cheraux, ote.
Condition: argent comptant

A. LAVERDURE, 11. c.5.Montréal, 4 Avali, i892, Eu. ce.
Province de Québec Distrit de Montréal,
Cour de neath No 26, °

A. 1 Gaull, demandeur vs J. X. all et al, dé-
fendentr,

1e 13ème jour d'Avril, 1892, à 10 honres avant
midi, à l'ancienne In plnco d'affaires des
défendeurs, au No. 17 de Ia rue, Saint

seron -
dus par antorité de justico, au plus hautoF
frant ot dernier onchérissour, ler moubles et
effets dns its défondeurs, ¥aisis en cetto caus
consistant en pupitres, cte., oto.
Condition : argoeat comptant,

C. T. JETTE, 11,0, $,

 

 

 

Montréal, 4 Avril, 1692,

 

. Departement des Chemins
SOUMISSIONS

pour les fournitures de
l'anneo 1892 :

 

 

On rocevra, au bureau du Grefiier de la C
usqu'a MERCREDI, à douze houres dn Si
0.7 AVILIL courant, des soumissions cache-
tées adrosséos au Comité dos Chemina, pour la
fourniture ot In livraison des matériaux dont 16
Comité des Chomins aura besoin pendant l’an-
née 1582, Lo] que donnés à la Uste ci-bas et plus
amplement détaillés aux dovis et blancs de sou-
missions qu'on pourra se procurer on s’sdres.
gant nu burcan du soussiqué, à l'Hôtel-de-Ville.
On ne considérers aucune soumission ai alle

n'est faite sur les dits blancs
Le Comité des Ohomins #0 réserve lo droit de

rejoter la plus basso ou aucune des soumisgions,

Les soumissions soront pour la fourniture de :
Radiors en terre culte vitrifiée
Tuyaux en terre cuite vitrifiée

Fiches for battn feplkches on for u
Ferronnarie feplkes)
Ciment Portland
Dharbon
Fonte

Tes soumissionnaires devront fournir
échantillons, sans quoi leurspt
scront pas acceptées. °

PERCIVAL W. ST GEORGE,
. , Inspectour do la Cité,

  Bu dollreau olIrevdela4 2

Montréal, $ Avril, 1602) cs,

 

AUJOURD'HUI SEULEMENT
NOUS OFFRONS

de 2,000 à 8,000 dustumies en Twed
rour Jeunes Garçons. Grande ocrast
te Bon Marché, aussi 300 Pardessusd
Printemps chez

8. CARSLEY.

The et Cafe Gra
‘hé et Café servis gratis aujourchà

i 8.0ARSLEY.
1

 

— ———

Aujourd’hui nous douneross gratis
in dictionnaire à toute persorne
ant prur $5.00, ou plus entre $ 8
et 6 P, M, aujourd'hui.

S. CARSLEY.

 

inereett.Se2

UR DICTIONNAIRE
{e Dictionnaire que nous donnoë

-contient de

Tronte a Quaranto mils mots

phrases

700 gravures, un appendice d'ebréri

tions, une liste de mots étranger

traduits sn anglais, avec prono

tion, .
5, CARSLES.

JOLAPPERTON.

Servez-vous toujours dufl Clap?

fonous étesalore certain d'avoir ?

illeur fil surle marc
2

meflde Olappertonne 8e brise w

no 58 noue pas, ne s'éraillo pas oF

que rouleau est garanti con

verges.
"Demandez toujours le

“FIL DE OLAPPERTOY

s. CARSLEY, p
1667, 1669, 1671,

pfsRUB NOTRE-DAM  

onnes conditions son

Pour Garcons

Montréal, 8 Avril 19, |
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